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AVERTISSEMENT

Pour éviter une lourdeur d'écriture, on remarquera que, dans ce texte,

les termes désignant des personnes sont employés dans leur sens générique

recouvrant les genres féminin et masculin.



Résumé

Le présent rapport de recherche fait état d'une phase du
développement du micromonde de sciences sociales qu'est MICREL. Au cours
de l'année 1986/1987, on a préparé et testé un laboratoire semi-dirigé dans
le cadre de l'enseignement de la science politique. Voici en résumé le
déroulement de la recherche et les résultats qui en découlent.

Le laboratoire semi-dirigé en science politique est conçu pour
permettre aux élèves d'utiliser MICREL dans le cours Vie politique
internationale et aux chercheurs de tester un environnement pédagogique.
Le laboratoire comprend sept ateliers dont les deux premiers sont
essentiellement consacrés à l'apprentissage de la manipulation de
l'ordinateur et des caractéristiques du logiciel. Les cinq ateliers réguliers
suivent le déroulement suivant: un exposé théorique sur le concept à l'étude,
un travail d'équipe visant à opératlonnaliser le concept pour en faire une
illustration à l'écran de l'ordinateur, une présentation du travail d'équipe à
l'ensemble de la classe, suivi d'une évaluation de l'atelier. Voilà pour la
planification du laboratoire.

Quant au contenu, il repose sur l'étude de concepts utiles à la
compréhension des événements politiques. Les concepts abordés sont
fondamentaux en ce sens qu'ils servent à analyser et à expliquer la
dynamique du politique: les relations d'Influence. Le livre de Vincent
Lemieux intitulé: Les cheminements de t'influence a servi de texte de
base. Les élèves ont effectivement travaillé les notions de relations
d'influence, de positions d'Influence, de structure d'influence et de jeu
d'influence qui sont les fondements de la théorie de Lemieux. Une fois un
concept opératlonnallsé, les élèves l'ont appliqué à la vie politique
internationale et , de façon privilégiée, aux relations est-ouest
particulièrement Influencées par la situation au Moyen-Orient et en
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Amérique centrale. Dans son ensemble, le contenu du laboratoire semi-dirigé
a eu un caractère théorique.

Lorsqu'on dit, laboratoire semi-dirigé, on fait référence à la démarche
pédagogique utilisée pour donner le cours. Les deux aspects fondamentaux
de cette pédagogie sont: la relation maître/élève et l'utilisation d'une
technique, la programmation structurée. Le professeur est avant tout un
guide qui permet à l'élève
1- de partir du connu pour aller vers l'Inconnu,
2- d'explorer MICREL selon le procédé de l'essai et de l'erreur et
3- de réfléchir sur son cheminement.
Ces trois principes pédagogiques devraient, théoriquement, donner lieu à un
laboratoire non-dlrlgé. Or le contexte de l'enseignement collégial Impose un
contenu et des délais. C'est ce qui explique le cadre semi-dirigé défini par
le professeur. Ce dernier demeure le maître des objectifs et des moyens, la
liberté des élèves se situant au niveau de l'utilisation de ces moyens.

Le moyen privilégié mis à la disposition des élèves est la
programmation structurée. Il s'agit d'un outil méthodologique puissant qui
actualise trois autres principes pédagogiques où l'élève applique la pensée
procédurale pour analyser un problème, utilise une méthode de solution de
problème et fait des généralisations au moyen de la récursion. Là réside
l'intérêt d'utiliser MICREL dans l'enseignement.

Le fonctionnement des élèves dans le cadre du laboratoire semi-dirigé
a fait l'objet d'une observation pour tester le matériel mis à leur
disposition. Les deux techniques de recherche retenues sont: l'observation
participative et le questlonnaire-feedback. Elles ont porté sur quatorze
élèves - sept garçons et sept filles dont la moitié recevaient des cours de
mathématiques - qui ont travaillé sur quatre Macintosh 512 K. Même s'il est
difficile d'isoler le facteur MICREL dans cette recherche, même s'il est
impossible d'avoir des certitudes statistiques, on a pu observé les
phénomènes suivants.

Il n'y a pas de différence significative entre le comportement et les
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résultats académiques des filles et des garçons. Toutefois on peut noter
une différence entre les élèves qui suivent des cours de mathématiques et
ceux qui n'en suivent pas. La plus grande difficulté notée par les premiers
se situe au niveau du médium qu'est l'ordinateur alors que, pour les seconds,
elle se situe au niveau du contenu, à savoir l'abstraction des concepts.

Lors des observations, on a pu constater que,
-l'ordinateur pouvait servir de bouc-émissaire pour toutes les difficultés

rencontrées, que ce soit pertinent ou non;
-la documentation écrite a été sous-utlllsée au profit des personnes-
ressources;

-le travail d'équipe a été la première source de difficultés. Le manque
d'ordinateurs a obligé à créer des groupes de trois et de quatre élèves;
-les commandes du langage MICREL sont faciles pour tous les élèves,
-les élèves ont de la difficulté à travailler plus de deux heures devant un
ordinateur;
-pour la majorité des élèves, il est difficile de comprendre le sens et
l'utilité d'un cours visant le développement d'un outillage mental plus que
l'érudition;

Le degré de satisfaction des élèves ressemble tout à fait à celui d'un
autre cours. Quelques-uns ont été emballés, d'autres ont aimé le cours mais
expriment des réserves, certains ont plus de réserves que de satisfaction,
quelques-uns trouvent que c'est une perte de temps.

Dans la perspective de continuer la mise au point de MICREL, 11 est clair
qu'il faudra tenir compte des résultats de ces observations:

1- Les équipes devront être formées de moins de quatre élèves.

2- Chaque élève devra avoir la possibilité de produire seul une
représentation graphique pour maitriser à la fois l'ordinateur, le logiciel et
l'approche méthodologique.

3- On ne devra plus prendre pour acquis que l'élève trouve normal et



naturel de travailler sur des processus mentaux.

4-. Les ateliers seraient mieux adaptés aux diverses clientèles si on
utilisait tantôt les concepts, tantôt les événements comme point de départ.

5- La durée idéale d'une séance à l'ordinateur semble être d'environ une
heure trente minutes.

La prochaine étape de la recherche qui se fera en anthropologie devrait
offrir un autre modèle de laboratoire semi-dirigé conçu pour éviter les
difficultés qui ne permettent pas d'Isoler le facteur MICREL en tant
qu'instrument d'apprentissage.
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INTRODUCTION

Au cours de l'année académique 1986/87, la DGEC a accordé une subvention au CEGEP de

CHICOUTIMI pour continuer la mise au point du micromonde de sciences sxiales, MICREL, en tant

qu'instrument pédagogique. Le présent dxument rapporte le déroulement de ces travaux de

recherche, les résultats obtenus et les perspxtives d'avenir. Yous y trouverez, en premier lieu,

un rappel du projet MICREL dans son ensemble de même que des précisions sur les objectifs de

l'étape actuelle de la recherche. En second lieu, vous entrerez dans le vif du sujet avec le

chapitre intitulé MiCREL et /' enseignement dé te science politique Ce chapitre du

rapport expose les choix académiques qui ontété faits en regard de l'enseignement traditionnel du

Cahier de l'enseignement collégial. En troisième lieu, vous aurez une présentation de

l'encadrement pédagogique utilisé en classe pour enseigner le xurs 385-950, VIE POLITIQUE

INTERNATIONALE. Le chapitre intitulé MICREL en classa, dégagera les résultats de l'utilisation

de MICREL en classe. Le travail d'observation s'inscrit dans la perspective d'une amélioration du

prototype d'utilisation élaboré pour le laboratoire semi-dirigé en science politique. Ces

observations permettrontdedégager les peramètre&cfune expérimentation systématique. Enfin ,

voustrouverez,en conclusion, des perspxtives de développement de MICREL en vue dedévelopper

le matériel pédagogique couvrant l'ensemble des disciplines de sciences sxiales enseignées au

collégial.

Il est à noter quecette recherchea été faite en équipe même si une seule personne

en signe le rapport.



CHAPITRE 1

POUR UN LABORATOIRE SEMI-DIRIGÉ EN SCIENCE POLITIQUE

1.0 LE PROJET MICREL

1.1 MICREL: un micromonde de sciences sociales

1.2 L'élaboration du logiciel niCREL
1.21 Les étapes réalisées
1.22 La recherche actuelle

2.0 OBJECTIFS DE LA RECHERCHE

2.1 Définir une démarche d'enseignement et d'apprentissage
2.11 Préparation du matériel pédagogique
2.12 Organisation physique d'un cours de science politique

2.2 Réaliser une mise en situation comme prétest

2.3 Faire la mise au point de l'environnement

2.4 Définir les paramétres d'une expérimentation



1.0 LE PROJET MICREL

1.1 MICREL: un micromondede xiences sxiales

Le projet MICREL est une recherche visant àmettre au point un logiciel d'enseignement des

concepts de xiences sxiales qui aurait les carxtéristiques d'un micromonde tel que défini par

Seymour Papert dans xn livre intitulé: LE JAILLISSEMENT DE L'ESPRIT. Pour œ dernier, un

micromonde est "un monde délimité, autonome et xmplet en lui-même". 1 On utilise un

micromonde pour explorer, apprivoiser et s'approprier des notions qu'on peut ne pas pouvoir

définir formellement mais qu'on a appris à connaître en les utilisant de diverses façons. P8pert

perçoit lemicromonde comme un instrument naturel d'apprentissage. Atitre d* exemple, on peut

considérer les mains xmme un micromonde que le jeune enfant explore. En déxuvrant ses

mains, l'enfant apprend très tôtet tout à fait naturellement des notions mathématiques xmme les

conœpts de "paire", "d'unité" et de "dizaine". Certes, ces notions, le jeune enfant les comprend,

les utilise mais ne peut pas les formaliser. La formalisation viendra plus tard et elle sera

d'autant plus facile que l'enfant aura déjà expérimenté les notions à travers un micromonde.

MICREL x veut un micromonde de œ type où le champ d'exploration est le domaine des xiences

sociales.

1.2 L'élaboration du logiciel MICREL

1.21 Lesétapes réalIsées

La première étape de la recherche a été la xnxptuallsatlon du micromonde qui a permis
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de cerner le contenu du logiciel etde découvrir que, pour explorer les xiences sxiales, 11 faut un

micromonde de relations (fou l'achronyme MICREL. Les relations constituant la base de MICREL

correspondent aux termes centraux des quatre dixipllnes des xiences sxiales enxignées dans le

sxteur général des cégeps, xlt la sxlologie, l'anthropologie, la xienœ politique et l'éxnomlque.

Chxune de ces dixipllnes étudie, dans lx xtlons humaines, un type particulier de relations qui,

sans êtrel'essenœ de ladlxipllne, en œt inhérente. Une enquête Delphi nous a permis, à travers

la notion de termx xntraux de dlxlplinœ, de clarifier le type particulier de relations propres

au champ d'étude de chxune dx dixipllnes. Cette démarche de xnceptuallsation xt rapportée

dans le dxument suivant: La conceotualisation d'un micromonde de xiences sxialx, 2. Voici un

schéma dx résultats obtenus:

DISCIPLINES

ECONOMIQUE >
POLITIQUE >
ANTHR0P0L06IE >

S0CI0L061E >

TERMES CENTRAUX

ECHANGE >

INFLUENCE >

CODE >

FORME SOCIALE >

ACTIONS-TYPE

ECHANGER

INFLUENCER

COMMUNIQUER
RASSEMBLER

TABLEAU 1: Dlxlplinœ de xienœs sxialx assxléœ àdx termxxntraux etàdx xtlons -type

La deuxième étape fut laxnxptlon Informatique de micrel suivi de la programmation du

logiciel. L'objxtlf de œtte étape était de transformer lx conxpts obtenus par la

conceptuallsatlon du micromonde en xtlons xmmandôx par un élève sur un ordinateur. Cx

travaux de recherche nous ont donné un prototype tout à fait fonctionnel qui peut être défini de la

façon suivante: micrel xt une extension du langage Logo et de x fait, possède tous lx attributsde

x langage Informatique. Il s'agit précisément d'un ajout d'une trentaine de commandx au Mxlogo.

Le choix du Mxlntxh et de Mxlogo s'xt Imposé de lui-même. Le langage Logo développé sur xt

appareil a été conçu pour axepter de nouvxux mlcromondx. De plus, l'appareil xt fxlle



d'accès et nécessite un minimum d'initiation. Sx possibilités graphiqux permettent une plus

grande fidélité aux représentations cholslx pour chacun dx xnxpts. Le choix du IBM PC, par

exemple, aurait demandé dx sacriflcx Importants au nivxu graphique pour ne donner, en

échange, qu'une plus grande vitesx de Ixture dx disquettx. L'utilisateur de MICREL, xns le

savoir, programme en Logo xns que la xnnaissanx du langage Logo ne xit un prérequis. Ce

faisant, 11 développe lx habiletés intellxtuellx proprx à la programmation structurée* Cette

dernière affirmation fait partie dx hypothèsx que lx travaux de Papert et nx proprx

rxherchx nous ontamené à formuler et qu'il nous rxte àvérifier.

1.22 La rxherche actuelle

Pour vérifier dx hypothèsx, 11 faut pouvoir créer un xntexte expérimental où 11 xra

poxlble d'attribuer et/ou de manipuler dx verlablx. L'utilisation de MICREL en clasx nécexite

du matériel et une démarche pédagogique qui font appel à la puissanx du logiciel. C'xt x qu'on

appellera notre premier prototype d'utlllxtion. Le terme prototype xt retenu pour garder le

carxtère expérimental de l'ensemble de la mix en situation. Cet environnement pédagogique doit

être défini de façon à pouvoir éventuellement ixler la variable MICREL. Pour élaborer

l'environnement pédagogique requis à une expérimentation, 11 xt pertinent de txter, eu

préalable, une démarche pédagogique de même que le matériel afférent. C'xt là l'objet de la

recherche rapportée dans x dxument.

* Par habiletés intellxtuellx proprx à la programmation structurée, on entend
-la pensée procédurale pour analyser un problème
-l'utilisation d'une méthode de solution de problème
-la généralisation aumoyen de la récursion
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2.0 LES OBJECTIFS DE LA RECHERCHE

L'élaboration d'un environnement pédagogique à dx fins expérimentalx comprend lx

quatre objxtlfs suivants:

1)définir une démarche d'enxignement et d'apprentissage

2) réaliser une mix en situation xmme prétxt de la démarche pédagogique

3) faire lx misx au point qui découlent du prétxt

4) définir lx paramètrx d'un projet d'expérimentation

2.1 Définir une démarche d'enxignement et d'apprentissage

La définition d'une démarche d'enxignement et d'apprentissage à dx fins

expérimentaiximplique la transformation d'une orientation pédagogique en un procexus

d'apprentissage vécu dans une classe donnée, dans le cadre d'un cours déjà intégré à un

programme. Ce fut l'objet dx travaux de la sexion d'automne. Cette étape a permis de xrner lx

concepts de xienx politique qui feraient partie du contenu de xurs, de lx organiser pour lx

traiter dans le cadre d'un laboratoire semi-dirigé utilisant MICREL. C'xt le prototype

d'utilisation. Le laboratoire xml-dirigé a été retenu comme formule pédagogique parx qu'il

semblait rencontrer, à la fois, lx principx pédagogiqux du micromonde dont 11 xt quxtion dans

le prxhaln chapitre et lx contralntx organixtionnellx de l'enxignement collégial. Cxi

implique la préparation du matériel pédagogique etVorganixtion physique du cours.
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2.11 Préparation du matériel pédagogique

Comme il semble que personne n'ait encore utilisé la programmation pour enseigner lx

xiencx sxialx, 11 a été impoxible de trouver du matériel adéquat déjà existant. Il nous a donc

fallu tout élaborer. Jacqux Lafeuille d'APO-Québx a traduit MICREL en Mxlogo français et y a

ajouté un système d'aide. Cx ajouts et cx transformations ont simplifié le matériel littéraire

tout en facilitant Vutilisation du logiciel

Le matériel pédagogique développé xt un mélange de références de volumes, de

présentations sur ordinateur, de textx et de fiches d'encadrement que l'on peut regrouper en

quatre catégories:

le matériel qui concerne l'utilisation de l'ordinateur et la programmation

le matériel qui concerne la xienx politique et lx relations internationales

le matériel qui concerne le cheminement Intellectuel dx élèves

le matériel qui concerne la rechercheen tant quetelle.

L'annexe 1 préxnte la partie littéraire de x matériel pédagogique, c'est-à-dire le plan

de cours, le calendrier dx ateliers, lx notes de cours, lx commandes et utilitaires de MICREL et

lx consignx dedifférents cours/ateliers.

2.12 L'organisation physique du cours

Pour réaliser le prétxt, 11 faut queVorganixtion physique offre dx conditions de travail

comparables à celles que lx élèves auraient s'ils utilisaient MICREL dans un cours régulier. Le

danger xt de x dire: 11 s'agit d'une situation temporaire et, à partir de xtte idée, préparer un

environnement physique insuffisant. Ce qui menacerait sérieusement la valeur du prétest.
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Pour unenvironnement physique suffixnt, lx bexins sont lx suivants:

-un laboratoire de micro-ordinateurs Mxintosh 512K asxrtls d'un deuxième Ixteur de

disquettx et d'une Imprimante. Le nombre d'appareils doit permettre de former dx équipx de

deux élèvx ou de trois maximum.

-un moniteur rattxhé à un appareil sufflxmment grand pour permettre aux élèvx de

présenter leurs travaux àl'ensemble de la clasx.

2.2 Réaliser une mix ensituation xmme prétxt de ladémarche pédagogique

La mix en situation vlx à évaluer l'environnement pédagogique du laboratoire xml-

dirigé utilisant MICREL. Tout en étant rigoureux, elle n'a px pour but de faire l'expérimentation

pédagogique de MICREL. El le. veut txter du matériel pédagogique en rxueillant dx informations

sur lx comportements et lx attitudx dx élèvx fax à l'objet du xurs, la manipulation de

l'ordinateur, l'utilixtion de MICREL de même que fax au matériel proposé: documentation MICREL,

dxumentatlon donnée et la dxumentatlon à trouver. On veut euxi, par la mix en situation,

vérifier lx apprentissages etconnaître ledegré de xtisfxtion dx élèvx.

Pour l'évaluation de l'environnement pédagogique, deux typx de txhnlqux ont été

retenux: le quxtlonnalre-feedback et l'observation participative. La première txhnique

recueille la perxption dx élèvx sur x qu'ils vivent durant le laboratoire. La sexnde veut

capter la réaction dx élèvx fax aux dlfférentx situations du laboratoire. L'utilixtion dx deux

txhnlqux peut aider àclarifier dx hypothèsx établlsxnt dx relations xuxlx.
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2.3 F8ire la mix 8u point de l'environnement

L'objxtif guidant la mix au point de l'environnement xt de rxtlfler le matériel et

l'environnement pédagogique de façon à x que lx objxtifs dx xurs de xienx politique et xux

visés par un micromonde xient réalisés. En fait, l'environnement utilisé au xurs de la sexion

d'hiver 87 est un prototype d'utilixtion parmi d'autrx poxiblx. L'évaluation de x premier

prototype appelle dx changements, et dx ajustements qui feront l'objet d'un S8xnd prototype

d'utilixtion plus performant. Ce dernier fera l'objet d'une expérimentation structurée.

2.4 Définir lx paramètrx d'un projet d'expérimentation de micrel

Par paramètrx d'expérimentation, on entend l'enxmble dx éléments qui permettent de

définir uncafreexpérimental, de réallxr l'expérimentation, de l'évaluer et d'en Interpréter lx

résultats. Le projetexpérimental xt décrit dans le oernier chapitre de x rapport. *

Ce survol du projet micrel et la préxntatlon dx objxtifs de larecherche nous amènent à

réfléchir sur l'utilixtion du logiciel en xienx politique.

* Voir chapitre 4, Un projetd'expérimentation, pagx 53-65
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CHAPITRE 2

MICREL ET LA SCIENCE POLITIQUE

1.0 LES OBJECTIFS DE L'ENSEIGNEMENT DE LA SCIENCE POLITIQUE DANS LES CEGEPS

2.0 LE CHOIX DES CONCEPTS DE SCIENCE POLITIQUE
2.1 Les critères des choix
2.2 Les concepts choisis

3.0 LA DISCIPLINE 385 ET LES CONCEPTS RETENUS

4.0 MICREL ET LES CHOIX PÉDAGOGIQUES
4.1 Les principes pédagogiques
4.2 La démarche pédagogique
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1.0 LES OBJECTIFS DE L'ENSEIGNEMENT DE LASCIENCE POLITIQUE DANS LES CEGEPS

L'enxignement de la xienx politique avx MICREL implique une démarche qui

poursuit lx objxtifs de l'enxignement de xtte dixipline dans lx cégeps. Cx objxtifs sont

présentés dans le Cahier de l'enxignement collégial encx termx:

Lx xurs de xienx politique ont pour but de sensibiliser lx
élèvx aux réalités politiques municipales, provinciales,
fédérales et Internationales. Ils leur donnent lx instruments
conceptuels leur permettant de juger et d'évaluer dx
situations politiques nouvelles.

Ce qui veut dire: Initier à la méthode scientifique propre à la
xienx politique et à xn approche: donner dx Instruments
conceptuels à l'élève afin de lui permettre d'analyser le
fonctionnement de la société xus xn xpxt politique et de
développer xn esprit critique; amener l'élève à être un agent
de progrès social. 3

Lx réalités politiques municipales, provinciales, fédérales et Internationales sont, en

fait, dx ensemblesde relations mouvantes qui x canalisent plusou moins par dx règlements, dx

institutions, dx chartes, dx traités, etc. Cx appareils que x donnent lx sxiétés xnt lx

xpxts statiques de la réalité politique parce que leur évolution xt ralentie du xul fait de leur

organisation et de leur institutionnalisation. Lx élèvx arrivent à comprendre cx réalités

statiques grâce àdx descriptions quelx profesxurs leur présentent xus de multiples formes. Il

xt cependant beaucoup plus difficile d'enseigner ladynamique du politique.

MICREL n'xt px un instrument de description. Le tableau, le papier et l'enxignement

xns ordinateur réuxissent bien dans x domaine. Vouloir enxigner dx xurs dexienx politique

avx micrel, c'xt d'abord vouloir enxigner la dynamique du politique en donnant à l'élève lx

Instruments conceptuels pertinents à l'analyse de xtte dynamique. Micrel xt un outil
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pédagogique qui met le mouvement entre lx mains dx élèvx. Cx derniers peuvent jouer avx dx
relations qui créent dx jeux d'influenx, d'échange etc. En x sens, micrel peut Illustrer le
changement, lx transformations organixtionnellx, lx résxux d'influenx ou l'xtion d'un

groupe de prexion etc. Le logiciel pourrait difficilement xrvir à enxigner l'osxture d'une

organixtion spécifique et 11 n'a d'ailleurs px étéxnçu dans x but.



2.0 LE CHOIX DES CONCEPTS DE SCIENCE POLITIQUE

Pour un profesxur de xienx politique qui prend xnnaisxnx deMICREL .deux questions

x poxnt immédiatement. Quels cours peut-on enxigner avx MICREL? Quels xnxpts peut-on

enxigner avx MICREL? Lx deux prxhalnx sxtions tenteront de répondre à cx quxtions.

Voyons, en premier lieu , la quxtlon touchant lx xnxpts.

2.1 Lx crltèrx dechoix dx xnxpts

La nature même du logiciel fournit dx crltèrx de sélection. Il faut dx xnxpts

fondamentaux qui x rapprxhent dx termx xntraux et de Vxtion-type de la dixipline xienx

politique, xit influenx et influenxr. L'autre critère, c'xt le carxtère d/namlque de la réalité

quele xnxpt exprime. Ce dernier doitxrvir à exprimer une relation effxtive dans la réalité et

non px la structure dx relations poxiblx. Par exemple, MICREL agit au niveau dx relations

d'influenx dans le xns de liaisons et non de liens d'influenx. Cet exemple s'appuie sur la

définition que Vincent Lemieux donne è cx termx quand 11 écrit: "On peut nommer liens

d'influenx cx enxmblx de poxibilités, le terme fiaisons d'influenx xrvant à désigner la

réalixtlon particulière d'une de cx poxibilités. Le terme relations d'influenx, quant à lui,

peut être générique, désignant lx liaisons et lx liens d'influenx indistinctement. "4 Bref, lx

crltèrx de sélection dx xnxpts sont leur xrxtère fondamental et dynamique.

2.2 Lx xnxpts choisis

Cette recherche de concepts fondamentaux reliés à la dynamique du phénomène politique

18



nous a fait retenir comme volume de référenx LES CHEMINEMENTS DE L'INFLUENCE de Vlnxnt

Lemieux. La théorie que l'auteur préxnte xt entourée detoute une culture politique qui s'appuie

sur lx xnxpts xntraux qui ont présidé à la construction de micrel. Pour un cours du niveau

collégial, il n'xt px quxtlon de demander auxélèvx d'étudier lx cheminements de l'Influence de

façon à Illustrer lathéorie de Lemieux, mais bien d'explorer lx relations d'influenx qui créent

lx organisations, lx transforment par x qu'on peut appeler "le jeu de la gouverne". Cette façon

d'aborder lx conxpts de xienx politique xt suffixmment large pour englober dx partix de

plusieurscours de la dixipline et pour permettre l'hypothèse que lx autres xiencx sxialx y

trouveront facilement des connexions. Lx conxpts généraux retenus pour le xurs sont lx

suivants: relation d'influenx, pxition d'influenx, structure d'influenx, jeu d'influenx. Cx

xnxpts s'Illustrent à l'écran suite àdx analysx qui font ressortir lx conxpts implidtx Yoici

cx conxpts implicites dont lx définitions xnt à la page 82 de l'annexe 1.

relation D'INFLUENCE contient lx notions suivantes:

liens et liaisons d'influenx,
domination, égalité, domlnanx et prédominance
sur/sous-pulsxnx, Infra/supra-pulsxnx, x-puisxnx

POSITION D'INFLUENCE contient lx notions suivantes:

gouvernant (sélecteur)
agent (transducteur =xmparateur+régleur+ détxteur)
sujet (effxteur)

STRUCTURE D'INFLUENCE contient lx notions suivantes:

hiérarchie
stratarchle
coarchle

anarchie

jeu d'influence xt une notion que Lemieux encadre par la loi suivante:

...lx acteurs lx plus puissants tendent à la hiérarchie, tout en
préférant la stratarchle à lacoarchle;

lx xteurs de puissance moyenne tendent à la stratarchle, tout
en préférant l'anarchieà la hiérarchie;
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lx acteurs lx moins puissants tendent à la coarchle, tout en
préférant la hiérarchie ou même l*8narch1e à la stratarchia5

Evidemment, d'autrx aspxts de la théorie de Lemieux pouRralent être abordes avx

MICREL. Voici un xhéma-synthèx dx xnxpts qui xront enxignés avx MICREL au xurs de la

sexion.

20

GOUVERNER = INFLUENCER = FAIRE AGIR QUELQU'UN DE FAÇON ÀRENFORCER SA POSITION D'INFLUENCE

Objet Relations d'influence Systèmes structurant des positions
d'étude d'influence selon les préférences

des acteurs politiques

Relations d'ordre

A<—> B= égalité —> xarchie —> petite puisxnx —> x-puisxnx

Gouverner A>—> B= domination —> hiérarchie —> grandepuisxnx —> supra/infra-puisxna

A<>—>B » prédominanx —> stratarchle —> moyenne puissanx —> sur/xus-puisxnx

ou

anarchie

TABLEAU 2: Schéma généraldx conxpts étudiésquisontappliquésaux relations Internationales
dans le cadre du xurs 385-950

Ceux sélectionnés semblaient plus faciles d'accès et permettaient de respecter l'approche

pédagogique du micromonde. Lx xnxpts tels que présentés Ici ont l'aspect statique que donne au

mot l'utilisation dusubstantif pour désigner dx réalités concrètes ouabstraites. Pour lx besoins

du laboratoire, 11 xt Impérieux que le professeur évite recueil du langage et exprime lx

xnxpts en utilisant dx verbes. Par exemple, dire HIERARCHIE fait référence à l'image d'un

organigramme administratif alors que dire GOUVERNER EN HIERARCHIE fait référence davantage au

jeu de relations spécifiqux à la hiérarchie. L'importanxde xtte obxrvatlon est que le message

donné aux élèvx peutêtre ambigu si on leur demande d'illustrer une action dans un langage qui
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appelleune image statique

Comme on peut le xnstater, tous cx conxpts ne font px l'objet d'un cours spécifique dx

xhiers de l'enxignement xlléglal. 11s sont préxnts dans unbon nombre de xurs.



lâi

s 3.0 LA DISCIPLINE 385 ET LES CONCEPTS RETENUS

Maintenant, essayons de répondre à la deuxième quxtlon: quels cours peut-on enxigner

avx micrel? On x1t que lx xurs de xienx politique xnt déterminés par la grille dx cours. La

rxherche dx conxpts qui xront Intégrés au xurs s'xt faite dans la perspxtive la plus large

poxlble afin qu'ils pulsxnt xrvir àplusieurs xurs tout en sxhant très bien que tous lx cours

de xienx politique ne peuvent px être enxignés avx micrel. Lx cours dont l'objet est la

dexriptlon de phénomènx politlqux x prêtent moins àl'enxignement par la programmation.

Lorsqu'on regarde lx xurs du Cahier de l'enxignement collégial, on constate que certains

d'entre eux x prêtent fxilement à la description de structurx politlqux, d'autrx portent

davantage sur la dynamique du politique. Voici un tablxu qui tente de claxlfier lx xurs en leur

attribuant une dominante dexrlptlve ou dynamique.
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TITÏ£ DU COURS + DESCRIPTION + DYNAMIQUE

INTRODUCTION A LA VIE POLITIQUE X

LES SYSTEMES POLITIQUES COMPARES X X

LES SYSTEMES POLITIQUES DU QUEBEC
ET DU CANADA X

LES PROCESSUS POLITIQUES AU QUEBEC
ET AU CANADA X

LES IDEES POLITIQUES MODERNES X

LES REGIMES SOCIALISTES X
LES REGIMES POLITIQUES DU

TIERS-MONDE X

LA PENSEE POLITIQUE DES INDIENS
DU CANADA X

LA VIE POLITIQUE INTERNATIONALE X
LES PROBLEMES INTERNATIONAUX

CONTEMPORAINS X X
INTRODUCTION A L'ADMINISTRATION

PUBLIQUE X

LA VIE POLITIQUE MUNICIPALE X

Tableau 3: Dominante dexrlptiveou dynamique dans lx cours de xienx politique

Cette claxlfixtlon repox sur une expérlenx personnelle de micrel et de l'enxignement

de la xienx politique au xllège. Elle n'xt donc qu'une perception qui gagnera à s'enrichir de la

discussion qu'elle peutsusciter.

Durant lasexion, Micrel aété utilisé pour lexurs LA VIE POLITIQUE INTERNATIONALE.

L'enxignement a reposé sur un ensemble de xpt ateliers dont lx deux premiers permettent

d'abord l'initiation àl'ordinateur etau logiciel tout en situant lx élèvx dans le sujet du cours. A

la fin du deuxième atelier, lx élèvx illustrent la perxpticn du système politique international

qu'ils ont au point de départ. Cette perxpticn évoluera avx l'étude dx différents xncepts faisant
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l'objet du cours. Lx autrx ateliers suivent une même démarche d'apprentissage. Un atelier

débute par un exposé sur le xnxpt àétudier, la remix d'un dxument synthèx et dx précisions

sur lx référencx disponibles. Par la suite, chaque équipe prépare une présentation où elle

expliquera sx choix pour illustrer le xnxpt étudié de même que x façon d'intégrer le xnxpt au

système politique international. L'atelier x termine par la présentation dx travaux de chaque

équipe àl'ensemble de la clasx. Lxélèvx observent chxune dx préxntatlons de façon èpouvoir

en dégager une hypothèx de rxherche qui relie théorie et réalité.

En résumé, on peut dire que lx élèvx apprennent lx xiencx politlqux en appliquant

dx xnxpts à un xpxt de la réalité politique, Ici la vie politique Internationale. La même

procédure pourrait être suivie pour l'étude de différents œpxts de la vie politique.



4.0 MICREL ET LESCHOIXPEDAGOGIQUES

4.1 Lx principx pédagogiqux

Lx choix pédagogiqux ont été dictés par lx principx pédagogiqux qui xus-tendent le

micromonde de lagéométrie-tortue. Cx principx xnt lx suivants:

-aller du xnnu vers l'Inconnu

-explorer le micromonde selon le procédé de l'essai et de l'erreur

-appliquer la pensée procédurlale pour analyser un problème

-utiliser la programmation structurée xmme technique dexlution de problème

-faire dx généralisations au moyen de la récursion

-réfléchir sur xn cheminement

Cx six principx pédagogiqux étant une faxtte dx principx d'utilixtion d'un

micromonde ont fait l'objet d'une étude qui xt longuement rapportée dans le dxument intitulé:

Conceotualixtion d'un micromonde en xiencx sxialx. Ils sont résumés dans une grille fondée

sur lx principx d'utilixtion définis par Larrivée et Michaud. 6 Cette grille qui assxie lx

procexus du micromonde (procexus de communication, d'apprentissage et d'un comportement

Intelixtuel) et lx principx d'utilixtionaététravaillée à nouveau pour la rendre opérationnelle

fax à dx choix pédagogiqux variés. Voici le contenu de la grille présentant lx fondements

pédagogiqux de l'enxigement avx micrel.
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^.Procexus

Prlnclpx^*^
d'utilixtion ^

COMMUNICATION APPRENTISSAGE COMPORTEMENT
INTELLECTUEL

Projet Scénario structurogramme Planlflxtlon et
approche systémique

Etat Phase d'un processus Explication théorique Obxrvatlon et
évaluation

Procédure Moyen decommunication Décomposition d'un problème
en éléments simples

Analyx

Naming Outil de communication Développement d'un
langage

Compréhension

Récursion Appel d'unexlution
connue

Utilisations variées
d'une notion apprise

Généralisation

Bug et
debugge

Utilisation d'un système
d'aide

Exploration heuristique Réflexion
éplstémologlque

TABLEAU 4: Fondements pédagogiqux de MICREL

Lx principx d'utilixtion sont exprimés par lx notions de projet, d'état, de procédure,

de naming, de récursion, de bug et de debugge. Le projet xt une notion que nous avons ajouté à

xllx de Larrivée et de Michaud et qui x situe à l'origine de l'utilixtion du micromonde. En x

sens MICREL appelle un fonctionnement par projet, x qui exprime clairement l'approche

pédagogique du micromonde. En élaborant un projet avx MICREL, l'élève apprend à

opérationnallser dx concepts enxnstruisant un scénario qui va concrétiser une idée. Comme x

scénario doit être digestible par un ordinateur, l'élève pratique la logistique dx anciens qui



consiste à planifier l'xtion d'un autre. Pour xla, 11 utilix la txhnique de la programmation

structurée et en particulier l'outil qu'xt le structurogramme. Toutx lx autrx notions

contenux dans la grille dépendent du projet et servent à précixr lx apprentissagx et lx

comportements attendus suite à l'utilixtion de toutx lx dimensions du micromonde. La notion

d'état consiste à pouvoir définir à un moment précis du déroulement d'un projet lx

transformations que produit un programme. Lx xmportements intellxtueîs rattxhés à xtte

notion sont l'observation et l'évaluation. La notion de procédure, quant à elle, réfère à x qui

permet d'accomplir le projet. Lx procédurx simplx ou xmplexx xnstltuent lx matériaux

élémentairx dx programmx; x xnt dx ordrx d'opérations construits à partir dx primitivx.

Construire dx procédurx Implique une capxité d'analyx. La notion de naming consiste à

nommer de façon slgnlflxtlve dx procédurx. Le xmportement-type en xt la xmpréhenslon.

La notion de récursion qui donne à un programme ou projet toute x puisxnx réfère à

l'utilixtion de xlutlons ou de moyens déjà connus. Ce xmportement Intelixtuel suppox que

l'élève puisx réalixr une procédure de façon à pouvoir lui donner un certain degré de

générallxtlon. La notion de bug s'applique àun résultat inattendu qui x produit àl'écran. Le bug

signifie qu'il y aune erreur de langage ou une erreur de logistique. Dans x dernier cx, 11 s'agit

(fun erreur d'analyx qui aamené l'élève àélaborer un processus Illustrant la faille de l'analyx.

La notion de otebugge xt le pendant du bug, qui amène le sujet às'Interroger sur le pourquoi et le

comment du résultat Inattendu et à réparer l'erreur. Lx xmportements intellxtueîs rattxhés

au bug et au debugge xnt la réflexion épistémologlque et larecherche de xlutions.

Cx principx pédagogiqux ont xrvi de baxànotre démarche pédagogique.

4.2 La démarche pédagogique

Nous avons essayé d'élaborer une démarche pédagogique qui rxpxte cx principx tout en
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sachant quelx cadres de l'enxignement xlléglal limitent nx poxibilités. Le laboratoire semi-

dirigé nous asembléunencadrement adéquat. En effet, dans un laboratoire xml-dirigé, l'usager

poursuit à la fois lx objxtifs du profesxur et dx objxtifs personnels. Le laboratoire xml-

dirigé peut prendre de multiplx formx. Par exemple, l'usager peut Intervenir dans un

programme déjà construit pour le rendre plus conforme à x pensée, où il peut programmer une

animation et ensuite obxrver son travail au moyen d'une grille fournie par le profesxur. Ou

enxre, l'usager xntrôle lx moyens (la programmation) pour réalixr un élément du xurs

défini par le profesxur. Pour la mix en situation, nous avons choisi la dernière option

uniquement parcequextte approche convenait à la personnalité du profesxur.

Pour aller du xnnu vers l'inconnu, nous avons proposé aux élèvx le xnxpt d'autorité

comme pointdedépart. C'xt un concept xnnu de tous. Ensuite comme nous l'avons déjà indiqué,

ils devaient construire un système politique international à partir de x qu'ils en xnnaisxient.

Au fur et à mesure qu'ils apprenaient de nouvxux xnxpts, ils devaient modifier et améliorer

leur système politique à partir de leurs nouvelles connaissances.

Nous avons essayé de laisser explorer le micromonde selon le procédé dx essais et

erreurs. Lx élèvx avalent dx Informations théoriques, dx référencx et 11 n'y avait px

d'obligation concernant lx modalités de l'utilixtion du langage informatique et de la

programmation. Lx personnes-ressources devaient répondre aux élèvx sous forme de questions

qui lx amenaient àcheminer plutôtquede leur donner dx réponses toutx faites.

Si vousxmplétez lx informations contenux dans x chapitre par lx documents joints à

l'annexe 1, vousavez une bonne idée du prototype d'utilixtion txté par lx élèvx. Voyons lamix

en situation.
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1.0 UNE DESCRIPTION DE LA MISE ENSITUATION

Pour txter l'environnement MICREL, nous avons essayé d'être le plus rigoureux poxible

en nousrapprochant, dans la mxure du poxible, dx normx du cadre expérimental. Comme cx

normx xrvent uniquement de guide , il faudra toujours comprendre lx résultats en tant

qu'indlxteurs d'unesituationqui, si xla s'avère Intéressant par rapport aux objxtifs du projet,

pourront éventuellement devenir dx hypothèsx d'une expérimentation. Ce sont dx résultats

pré-expérimentaux. Voyons, à partir dx trois xpxts suivants: lx sujets, l'environnement et la

tâche du pré-txt.

1.1 Lx sujets

Lx élèvx ont été choisis dans le cadre d'un hasard xntrôle. Comme lx xurs de xienx

politique font partie de grilles de cours qui forment le programme de la formation générale en

xiencx humaines, lx sujets potentiels de la pré-expérimentation xnt dx élèvx inscrits à x

progamme. Comme nous disposons de quatre ordinateurs seulement, le nombre idéal de sujets

serait de huit élèvx, mais pour faire un pré-txt valable, nous pensons qu'il faut un nombre

supérieur à dix élèvx. Nous choisissons de former dx équipx de trois personnes. Ainsi nous

aurions douze élèvx participant au prétxt. On a voulu contrôler le choix en demandant à

l'ordinateurde donner une liste deseize nomsd'étudiants Inscrits au xurs dexienx politique. Le

nombre seize donne quatreélèvx supplémentaires qui serviront de marge de manœuvre advenant

dx abandons. Cette liste préxnte lx caractéristiques suivantes:

- un ensemble d'élèves de 2e année;

- un nombreégal degarçons et de filles;
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- un nombre égal d'étudiants inxrits au programme avx mathématlqux et au

programme sans mathématlqux

Nous avons obtenu une clasx xnforme aux crltèrx d'échantillonnage. Or 11 y a eu deux abandons

et 11 nous xt resté quatorze élèvx.

1.2 L'environnement

Lx sujets ont suivi le cours dans le xntexte suivant. Leur loxl de xurs xt le CRAPO

(Centre de rxherche en appllxtlon pédagogique de l'ordinateur). C'xt un loxl réxrvé

habituellement à l'usage dx professeurs qui travaillent sur l'un ou l'autre dx ordinateurs mis à

leur dispxltion. Dans x loxl, on a réuni quatre appareils Mxintxh 512Kavx deux Ixteurs de

400k ainsi que trois Imprimantx, et xla, deux demi-journéx par xmaine, xlt lx lundi p.m. et

lx mercredi p.m. Lx élèvx disposent de deux xllx pour travailler en équipe xns ordinateur.

En plus de x loxl, il faut ajouter une clasx de préxntation où, sur un écran de télévision, lx

élèvx peuvent préxnter lx résultats de leurs travaux à l'enxmble de laclasx.

Pour travailler dans x cadre physique, lx élèvx disposent de resxurcx humainx et

matériellx. En effet, ils ont trois perxnnx à leur dispxltion dont deux de façon xnstante.

L'observateur participant ne xnnalsxit px Micrel au moment de son entrée oans le projet. Au

début dx cours, il en xnnaisxlt assez pour comprendre le mode de fonctionnement du logiciel et

du cours. Dans le cadre d'une observation participative, 11 travaille avx lx élèvx et esxie de

xlutlonner avx eux lx problèmx qui x posent durant lx ateliers de travail. Un profesxur de

xienx politique qui a déjà travaillé avx MICREL a un rôle d'expert auprès dx élèvx. Une

troisième personne définit la têche dx élèvx et s'oxupe de l'évaluation de leurs travaux tout en

encadrant la pré-expérimentation.
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Quant aux ressourcesmatérielles, la plus Importante a été xns doute un MICREL amélioré.

En effet, le projet tel que conçu au départ devait fonctionner avx le prototype xnstruit par la

sxiété Lx Systèmx d'Ordinateurs Logo. Ce prototype était programmé avx le langage MxLogo

qui, à l'époque, n'existait qu'en anglais, x qui impliquait que toute ladxumentatlon sur le langage

Logo qui supporte MICREL fut en langue anglaise. Cxi était un handicap pour enxigner en français

dans une région unlUngue francophone. Grâce à une aide financière du xllège, nous avons fait

faire la traduction de MICREL. La traduction évite d'élaborer, pour la xmpréhension du langage,

dx dxuments restreints et, par le fait même, Incomplets. Ladxumentatlon française Mxlogo xt

ainsi devenue disponible auxélèvx. En plusde xtte amélioration, nous avons obtenu un système

(falde qui, sur commande, décrit la procédure d'utilixtion de chxune dx primitives de MICREL.

Ainsi lx élèvx peuvent x passer d'uneépaisx dxumentation pour n'avoir, xus lx yeux, que la

liste dx xmmendx, l'ordinateur leur fournlsxnt dx informations plus détaillées.

Lx autrx ressources matérielles xnt deux ateliers préalablement programmés, dx

textes, dx notesdecours qui sont à l'annexe 1 dex rapport.

1.3 La tâche

Au début de la sexion, la tâche xt présentée aux sujets xus forme de plan de xurs.

Comme prévu, elle consiste en une série de xpt ateliers. Lx deux premiers ateliers servent

d'initiation à l'ordinateur et au langage Informatique micrel. Lx cinq autrx xnt dx étudx de

xncepts généraux de xienx politique que lx sujets doivent appliquer eu domaine dx relations

internationales. Lecheminement xt systémique en x sens que l'atelier 3 exige un travail sur le

sous-système politique le plus petit qui d'atelier enatelier intègre le sous-système étudié censun

système plus vxte et, finalement, aboutit au système global, objet du dernier atelier qui porte
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sur l'étude de la loi politique queVinxnt Lemieux dégage de x théorie sur lx cheminements de

l'influenx.

Achaque atelier, lx sujets reçoivent une information xus forme d'exposé ou de rencontre

formelle d'équipe avx une personne-ressourx. Cette information xt accompagnée d'un petit

dxument-synthèx qui xrt d'aide-mémoire au xurs de l'atelier. Ensuite chaque équipe organix

xn travail xlon xn rythme et sx intérêts. A la dernière période de l'atelier, elle préxnte aux

8utrx équipx leur opérationnalixtion du conxpt. L'atelier x termine par une évaluation écrite

et verbale faite par une personne-ressource.

Comme lx élèvx xnt informés qu'il s'agit d'une pré-expérimentation, ils répondent

aussi à divers questionnaires pour lx fins de la rxherche.
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2.0 L'EVALUATION DE LA MISE EN SITUATION

2.1 Lequxtionnalre-feedbxk

Dx informations xnt rxueilllx par dx quxtionnalrx administrés au début et à la fin

du cours. D'autrx quxtionnalrx xnt administrés aux élèvx en xurs de sexion dépendant dx

Informations rxueilllx par Vobxrvatlon participative. Au total, six quxtionnalrx.

Le premier quxtlonnalre, administré le premier jour, avait pour objxtifs d'identifier

lx cours que lx participants ont reçus au préalable xnxrnant lx domaines dx relations

Internationales et de l'informatique, leur disponibilité, et leur choix dexrrière.

A la fin de chaque atelier, lx élèvx remplissent un questionnaire-feedback élaboré à

partir dx Informations rxueilllx par l'observation de x qui x passe dans l'atelier.

Ledernier questionnaire administré à la fin du cours vise deux objxtifs: recueillir la

perception dx élèvx fax à leurs apprentissages et consulter cx derniers sur lx améliorations

qu'ils jugent pertinentx.

2.2 L'observation participative

La fonction principale de l'observateur xt de noter lx comportements et lx attitudx dx

élèvx qui testent la démarche et le matériel pédagogique développé pour le cours de xienx

politique 385-950. Cette fonction comprend deux volets: l'obxrvation participative proprement

dite et la production du matériel donnant lx résultats de l'obxrvation . Concrètement,
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l'obxrvateur xt préxnt au loxl tous lx lundis et mercredis après-midi pour travailler comme

lx autrx élèvx et recueillir de l'information sur lx attitudx dx élèvx de même que leurs

xmmentairx et leurs suggestions. Il suit lx procédurx pour l'obxrvation de l'ensemble dx

élèvx et pour l'obxrvation dx différentx équipx. Lx fichx d'obxrvation peuvent être

consultées à l'annexe 2. Une sexion de travail xmprend trois heurx où chaque heure Inclut 50

mlnutx detravail et une paux de 10 minutx. L'obxrvateur aura donc 150 mlnutx de travail

par rencontrequi xront répartix en ét8px d'obxrvation:

1- observation de l'enxmble 20 mlnutx
2-arrêt 10 mlnutx
3- observation de l'équipe 1 20 mlnutx
4- obxrvatlon de l'équipe 2 20 minutx
5-arrêt 10 mlnutx
6- observation de l'équipe 3 20 mlnutx
7- obxrvatlon de l'équipe 4 20 mlnutx
8-arrêt 10 mlnutx
9- obxrvatlon de l'enxmble 20 mlnutx

Achaque scéanx de travail, 11 y a rotation dx équipx de façon à x que chxune dx équipx xit

observée àdx moments différents au cours dx différentx sessions de travail
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3.0 OBSERVATION DEMICREL ENCLASSE

3.1 Lx résultats quant aux sujets

Doc Miseélèves«eleotionnée audébut de lasession, il en reste quatorze à la fin. L'un d'eux

aquitté Immédiatement après la présentation du xurs et l'autre a abandonné après l'Initiation à

l'ordinateur àeaux d'un problème de fonctionnement en équipe. NI un ni l'autre n'avait xmmencé

l'apprentissage dx xnxpts enxignés dans le xurs. L'ensemble du xurs s'xt donc déroulé avx

deux élèvx de plus que voulu et moins d'abandon que prévu.

Cx quatorze élèvx présentent lx xrxtéristiqux définix lors de l'échantillonnage. La

moitié dx sept fillx et dx xpt garçons viennent du programme 031 Droit qui n'offre px de

mathématiques. L'autre moitié xt inscrite au programme 035 Psychologie qui xntient dx

mathématiques.

Voici d'autrx Informations rxueilllx au début de la sexion.

- La majorité dx élèvx ont entre 20 et 25 heures de xurs par semaine.sauf deux qui ont

respxtlvement 29 et 31 heurx de xurs.

- Neuf d'entre eux ont un travail à temps partiel.

- Dix sont dans unexncentration qui xrrxpond à leur premier choix. Pour lx quatre autrx,

c'xt leur deuxième choix.

- Huit ontchoisi leur orientation à l'université, lx autrx nexnt px encore orientés

- Douze ont déjà utilisé un ordinateur. Quatre d'entre eux précixnt "peu" ou "très peu". Huit de

ceux-là ont suivi uncours de programmation en Logo au secondaire, trois ont fait du traitement de
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texte, trois ont joué et un seul a faitdx mathématlqux.

- Dix d'entre eux ont suivi le xurs (flNTRODUCTlON A LA VIE POLITIQUE. Et auxi dix ont reçu des

xurs traitant de relations Internationalx, surtout dans le cadre de xurs d'histoire xit au nivxu

secondaire ou au nivxu xlléglal.

3.2 Lx résultats quant à l'environnement

Au nivxu de l'environnement, 11 y a bxuxup de changements à faire tant dans

Vorganixtion physique dx lieux quedans le matériel présentéaux élèvx.

Pour Vorganixtion physique, ona pu obxrver et lx élèvx l'ont dit: le travail d'équipe a

posé dx problèmes de deux ordres. Comme 11 y avait quatre ordinateurs disponibles et que nous

avions quatorze sujets, 11 a fallu former deux équipx de trois perxnnx et deux équipx de quatre

perxnnx Nous pensions que trois élèvx par ordinateurs étaient un maximum. Auxi bien

qu'ayant presqu' encouragé lx abandons au début du xurs, nous xmmx rxtés avx un surplus de

deux élèvx Cette situation xt importante étant donné la petitesse de l'écran du Mxintxh.

Concrètement un élève était automatiquement en retrait dans lx équipx de quatre personnes: un

équipier tapaità l'ordinateur, unautre s'occupait de la souris, le troisième écrivait ou regardait la

documentation et le quatrièmeobxrvait x quelx autrx faisaient et souvent entrainait son voisin

dans dx discours autrx que le xurs de telle xrte que deux membrx de l'équipe faixient souvent

le travail pour l'enxmble.

Auxi xmme le xllège n'avait px lx revenus nécessaires pour doter son institution d'un

grand moniteur sur lequel on pourrait brancher dx ordinateurs, lx élèvx ont fait leurs

présentations grâce à unecaméra detélévision qui filmait l'écran de l'ordinateur. Cette xlution a
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permis de faire lx présentations maïs a causé deux problèmes consécutifs. Lx équipx, par

nervxité et/ou par axident, déplaçaient la xméra ou l'ordinateur. Alors ona fixé lx appareilset

un nouvxu problème xt apparu. Il fallait que tout le monde utilix toujours la même portion

d'écran pour avoir un bon rendu. Cx difficultés qui faixlent partie Intégrante dx présentations

donnaient l'impressionque, si uneéquipe faixit x démonstration xns problème, c'était un xup de

chance.

Quant au matériel pédagogique, 11 a été dans certain cx sous-utilisé ou remplacé parx

qu'inadapté. Tout x qui 8 été donné en référence dans dx volumes mis à la réserve de la

bibliothèque n'a px servi. Lx textx distribués étalent dx notes-synthèse faisant suite à dx

exposés. Cx textx étaient inégalement utilisés par lx élèvx xlon qu'il pouvait faire partied'une

évaluation ou non. Ce comportement xt semblable à xlui que Von retrouve dans lx classes

régulières où lx élèvx lisent ladxumentatlon uniquement s'ils en ont bexin pour une évaluation

quelxnque. La préxnx continue de perxnnx-resxurcx lors de l'utilixtion dx ordinateurs a

favorisé une xus-utilixtlon du matériel. Lx élèvx préféraient demander une information plutôt

quede la chercher.

Deux fichx d'encadrement, une pour la préparation dx préxntations et l'autre pour un

rapport d'observation dx préxntations ont étémlsx de côté après la première présentation. Ellx

étaient trop complexx pour lx élèvx qui y voyaient une lourdeur plutôt qu'une aide.

Lx perxnnx-resxurcx ont étéla pierre angulaire dx ateliers. Le ratio a toujours été

au moins une perxnne-resxurx pour deux équipx. Cet encadrement a permis de relever lx deux

défis qui étaient posés: txter du matériel pédagogique et enxigner. Si une fiche était jugée trop

difficile ou un sujet trop abstrait pour la majorité du groupe, lx élèvx pouvaient xmpter sur
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uneaxistanx immédiate qui xmpenxit le côté expérimental de la situation.

Quant au langage Micrel lui-même, il xt fxile d'accès pour tous lx élèvx même si

xrtains x sentent plusà Vaix que d'autrx devant l'écran. L'ordinateur semble plus difficile à

apprivoixr que le langage lui-même. SI chaque élève avait eu unordinateur pour travailler, il xt

évident que tousauraient pu faire le xurs et, dans xrtains cx, ils auraient mieux réuxi seulsque

dans un travail d'équipe. Pour lx élèvx, la difficulté ne x situe px dans la xmpréhension dx

commandx mais dans le xns même de l'utilixtion de Micrel. Cet xpxt xra étudié dans

l'évaluation de la tâche.

3.3 Lx résultats quant à latâche

Lx résultats quant à latâche xront préxntés à partir dx quxtiOTnairx-feedbackd'abord

et ensuiteà partir de l'obxrvation participante. Comme on Va déjà indiqué, cx résultats ont une

valeur indicative étant donné le petit nombre cfélèvx observés. Pour ne px oublier x fait, lx

résultats xront préxntés en chlffrx abxlus.
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3.31 xlon lx quxtionnairx-feedbxk

Lx variablx Indôpendantx utlllxblx xnt lx deux suivantx: la variable profil dx xurs

distinguant lx élèvx Inxrlts à un programme xns mathématlqux et xux qui suivent un

programme incluant dx mathématlqux et la variable xxe distinguant lx xmportements et lx

résultats dx garçons et dx fillx. Si on xnsidère le cheminement dx équipx,

1- en ixlant la variable Programme sans mathématlqux et Programme avx

mathématlqux, on xnstate

-que, le 2 février, lx deux groupx s'attribuent dx rôlx xmblablx laisxnt voir, toutefois, lx

élève(e)s avx math attxhent plus d'importanx àleur rôle conxrnant l'utilixtion de l'ordinateur

(7à4) alors que lx autrx mettent l'axent sur leur rôle xnxrnant l'étude de xnxpts.

-que, deux semainx plus tard, le 18 février, lx tendanxs x dexinent de 18 façon suivante: lx

élèvx du programme avxmathématiques xnt conxntrés sur la tâche àréalixr: compréhension du

travail à faire, illustration du xnxpt et utilisation de l'ordinateur alors que lx élèvx du

programme sans mathématlqux veillent à la dynamique du groupe.

-que, un mois plus tard, le 18 mars, le groupe du programme avx mathématlqux dit fonctionner

auxi bien qu'avant alors que le groupe du programme xns mathématlqux x xnt nettement plus à

Vaix. Le premier groupe trouve plus fxile lx xpxts du xurs reliés à l'objet du xurs:

ordinateur (2/7), abstrxtion dx conxpts(2/7) alors que Vautre groupe trouve plus fxile lx

xpxts en marge du contenu du cours: le travail d'équipe (3/7) et lx dimensions du loxl (2/7).

En même temps, le plus difficile pour lx élèvx du groupe suivant dx xurs de mathématiqux,
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c'xt auxi l'utilixtion de l'ordinateur (4/7) et pour xux du groupe n'ayant px de mathématlqux,

c'xt le niveau d'abstraction dx xnxpts ( 4/7).

-que, à la fin du xurs, parmi lx commentaires globaux, lx extrêmx x retrouvent chez lx

élèvx du programme avx mathématiqux. Un élève note: "ENFIN UN COURS OU J'AI VRAIMENT

APPRISI Px seulement du bourrage de crâne. J'ai adoré ça." Une élèvx écrit: "Je ne donnerais

px x cours, car je le trouve royalement Inutile." Pour le rxte dx xmmentalrx, il n'y a px de

différenx entre lx élèvx dx deux programmx. Lx deux groupx xuhaitent que le xurs xit

pensé de façon à donner toutx lx Informations xnxrnant l'ordinateur dès le début du cours

(11/14). On reprxhe de pasxr trop de temps à faire de l'Informatique au détriment du cours Vie

politique internationale.

-quelx résultats xnt lx suivants. La note la plus élevée (78$) x retrouve dans le groupe du

programme sans mathématiqux alors que la note la plus faible (68X) xt dans le groupe du

programme avx mathématlqux. Il xt à remarquer que xtte dernière noteimpliqueun travail non

remis. La moyenne dugroupe Inscrit au programme sansmathématlqux xt de 74.9X et de 73.3$

pour Vautregroupe. Si ontient compte du travail non remis, la différenx s'amenuix, x qui veut

dire qu'il n'y a px d'indix dedifférenx signifixtive entre lx deux groupx.
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En résumé, les difficultés perçues par les élèves ayant des

mathématiques se situent au niveau des moyens (ordinateur et travail d'équipe)

alors quo celles perçues par les élèves n'ayant pas de cours de mathématiques se

situent au niveau du contenu (niveau d'abstraction).

2- en ixlant la variablexxe maxulln et xxe féminin, on constate

- que, au début de février, même si ellx s'oxupent un peu de tout (xuf de laxuris) la moitié dx

lx fillx x perçoivent dans deux tâchx: la programmation et l'obxrvation. Lx garçons

s'occupent de laxuris (5 à 2), tout en participant un peu à tout.

- que, après deux semainx d'atelier, lx garçons demeurent vagux quant à leur compétenx: ils

font un peu de tout (5 à 3) et s'oxupent de la dynamique du groupe (5 à 3). Lx fillx x dixnt

davantage compétentx en x qui a trait à la tâche: xmpréhension du travail à faire (5 à 3),

Illustration dx xnxpts (6 à 4), xpxlté d'expliquer lx trouvaillx (4 à 1).

- que, le 18 mars, lx garçons dixnt avoir plus de difficulté dans le travail en équipe que lx fillx.

Trois de cx dernièrx trouvent difficile le nivxu d'abstrxtion de la matière à l'étude, alors que

deux autrx penxnt que c'xt Vxpxt leplus fxile du xurs. Ce dernier xpxt, important chez lx

fillx, xt presqu'lgnoré chez lx garçons

- que, x oui distingue le plus lx garçons dx fillesx, x n'xt px tellement le contenu dx

réponsx que lx deux groupx ont donné, comme la précision dx réponsx. Lx premiers ont

tendanx à choisir dx réponsx du type: " un peu de tout", alors que lx sexndx, tout en choisissant

auxi x type de réponsx vont, de plus,enchoisir d'autrx pour donner un xns à Vexprexion "un

peut de tout".
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-qu'il n'y apx de différenx entre lx résultats académiqux dx uns etdx autrx, la moyenne chez

lx fillx étant de 74.3$ et de 73.6$ chez lx garçons. Toutefois, il faut nuanxr cx résultats en

préclxnt que plusieurs évaluations ont porté sur dx travaux de groupe. Alors si on considère qu'il

y avait deux groupx xmposés de trois fillx etun garçon, un groupe de deux garçons etune fille, et

un 8utre groupe xmprenant xulement dx garçons, on perçoit qu'il xt poxible d'évaluer la

variable xxe à partir de la dominanx dx fillx ou dx garçons dans lx groupx. On obtient alors le

tablxu dx moyennx suivant:

^Jloyennx

Dominanx

paréquipe par équipe xlon la dominanx

Equipe 1
Fillx 76$

75$

Equipe 2
Fillx 74.2$

Equipe 3
Garçons 73.6$

72.5$

Equipe 4
Garçons 71.3$

TABLEAU 5: Moyennx dx équipxidentifiées xmmeétant àdominanx féminine ou maxuline

A partir de xtte dernière analyx, on xnstate une légère supériorité dx résultats dx

43



équipx femininx sur lx équipx maxulinx. La petltesx de l'échantillon ne nous permet px d'en

tirer dx xnclusions.

3.32 Selon l'obxrvation participative

De façon globale, on peut dire que lx élèvx ont exprimé verbalement leurs "misères" en

gardant xus silenx leurs "bonheurs" révélés par l'obxrvation de leur xmportement. Librx de

leurs allées et venux, ils ont été axidus travaillant deux heures d'affilés sans prendre de paux.

Par contre, ils x plaignaient lorsqu'ils renxntraient dx difficultés. Lorsque tout allait, ils

dlxient "Ça va, pour le moment..." Ils avaient toujours la crainte qu'à un moment ou l'autre,

l'ordinateur ne fonctionne plus comme Ils le voulaient. Il y avait xrtainement Insécurité à x

nivxu. On accuxit l'ordinateur xns d'abord penxr que le fautif xt habituellement l'usager de

l'ordinateur et non l'informatique en xi. Lx plus grandx frustrations xnt venux de

cirxnstancx où uneéquipe"perdaitxn travail affirmant l'avoir bien endisqué." A cx moments-

là, la préxnx dx perxnnx ressources était indispenxble pour réparer lx erreurs et xigner le

moral dx équipiers. A part cx problèmx de manipulation de l'ordinateur, lx remarqux lx plus

fréquentx ont été dans le xns suivant:

"C'xt de l'informatique, px dx relations internationalx..."

"Ça irait plus vite et mieux sansordinateur."

Si on xnsidère la première remarque, elle montre clairement que lx élèvx n'ont px

compris le sens de l'utilixtion de MICREL. Peu d'élèves semblent avoir compris qu'apprendre dx

procexus intellxtueîs xt auxi important que d'atteindre l'érudition. Lx élèvx, par exemple, x

seraient sentis plusàVaix dans uncours d'histoire politique où on esxie d'expliquer dx faits qui
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x xnt passés. Dans un xurs de xienx politique où l'enxignement porte sur dx instruments

intellxtueîs pour analyser le jeu politique qui fait la vie politique internationale, lx élèvx

s'interrogent sur le xns et l'utilité de xtte démarche. Pour eux, apprendre une manière

d'analvxr. œ n'xt ox apprendre oueloue chose.

Si Von renarde maintenant la seconde remarque, elle vix Vaspxt obligatoire d'une

démarche rigoureux. Il xt xrtaln que la programmation xntraint à l'opérationnalixtion dx

xnxpts abstraits et xla dans unedémarche logique xns faille. Cela est évidemment xntraignant

et la majorité dx élèvx aurait voulu y échapper, mais c'xt justement là l'intérêt d'utilixr la

programmation structurée dans l'enxignement. Dans le xntexte d'un xurs xns ordinateur, 11 xt

poxible de faire dx travaux sur dx sujets politlqux xns analyser, xns utiliser un procexus

d'analyx rigoureux ousi onen utilix un, d'en dévier plus ou moins. Avx MICREL. le procexus

xt non xulement rixureux mais 11 xt auxi obligatoire. L'enxmble dx remarqux dx élèvx qui

dlxient que l'étude dx xnxpts xrait plus fxile sans ordinateur mettaient en évidence que la

connaissance encyclopédique d'un xnxpt lx satisfaisait, sans x préoccuper de savoir à quels

signx ils pourraient rexnnaître la manifxtation du xnxpt dans la réalité, bref xns vouloir

l'opérationnaliser.

Voilà l'ensemble dx indicationsque la mix en situation a permis d'identifier. Essayons maintenant

d'interpréter cx résultats.
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4.0 INTERPRÉTATION DES RÉSULTATS

Lx résultats xnt interprétés dans l'optique de l'élaboration d'un nouvxu prototype

d'utilixtion qui fera l'objet d'une expérimentation. Nous pouvons déjà voir que x prototype

présentera dx modifixtions tant au nivxu de l'environnement que de la tâche. Lx Informations

rxueilllx nous permettent de dégager lx orientations pour la prxhaine phax du développement

de MICREL.

4.1 Lx difficultés

4.11 Au nivxu de la tâche et de l'environnement

Lorsqu'on regarde lx résultats dx quxtionnalrx et de l'obxrvation, on xt xnxrné par

lx améliorationsà apporter pour utiliser MICREL avx la puissance qu'il contient. Si on considère

lx remarqux dx élèvx, on peutregrouper lx difficultés en trois catégories:

1- le sens de l'apprentissage

2- le travail constamment en équipe

3- le niveau d'abstrxtion dx xnxpts

Lx remarqux ne touchent jamaisMICREL comme tel. Lx élèvx ne semblent px éprouver

de difficultés à comprendre lx commandes misx à leur disposition.

Lecours a été xnstruit en présupposant que lx élèvx comprendraient l'importance d'un

apprentissage qui vix un outillage intelixtuel. Or x n'xt px le cx. Il faudra donc prévoir dans
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le prochain prototype dx éléments qui permettentauxélèvx de saisir dès le début du cours le xns

et l'utilité de leurs apprentissagx.

L'utilixtion de l'ordinateur aété fortement marquée par dx problèmes de fonctionnement

enéquipe. Dans aucune dx équipx, la participation de tous n'a été xnstante. Dans une équipe de

quatre perxnnx, trois ont été constamment xtivx. Dans lx autrx équipx, deux élèvx

xulement ont toujours été productifs. Il x pasxit le phénomène suivant. Comme il n'y avait px

assez d'ordinateurs pour que tous puisxnt lx manipuler à chaque séanx, lx rôlx x xnt vite

spécialisés de telle sorte que l'écart entre xux qui x xnt familiarisés avx l'ordinateur et lx

autrx a régulièrement grandi. Participant xtivement aux dlxuxions lors dx premiers ateliers,

cx derniers ont laissé peu à peu le xntrôle du travail à xux qui "aimaient programmer". Lx

problèmes de la participation au travail d'équipe n'ont quand même px été plus importants que

xux déjà expérimentés dans lx xurs xns ordinateurs. Par xntre, ils étaientdavantage ressentis

par lx élèvx qui x trouvaient "handixpés" en Vabxnx dx "habitués de l'ordinateur".

Laissés à eux-mêmx, lx élèvx ne s'organixnt pœ matériellement pour faire un travail

efficax. A titre d'exemple, xrtains élèvx ne x plaxnt pœ pour voir l'écran; Vxpax

d'utilixtion de laxuris xt enxmbré de papier; onécrit sur sx genoux , etc.

Une autre difficulté soulevé par lx élèvx inxrits à un programme sans mathématlqux

xt le niveau d'abstrxtion dx conxpts. Essentiellement, le travail consiste à opérationnalixr dx

conxpts en lx analysant au moyen de la programmation structurée. Le cheminement va de

l'abstrait au concret dans une démarche rigoureux où l'ordinateur xt intransigeant. Certains

élèvx ontsignifié qu'il xrait plus simple d'apprendre la définition de cx conxpts dans un livre.

Ils trouvaient ardu de déxmpoxr untoutensx éléments. L'étude dx conxpts auraient pu x faire
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à partir de situations xncrètx, mais on ne peut px travailler avx MICREL xns suivre une

procédure d'analyx rigoureux.

Voilà lx principales difficultés mentionnées par lx élèvx.

4.2 Le prxhain prototyped'utilixtion

Le prxhain prototype d'utilixtion xra grandement amélioré si on réuxlt à applanir

l'enxmble de cx problèmx. Voici l'xpxt que pourrait prendre la démarche pédagogique et la

tâche.

4.21 La démarche pédagogique

La démarche pédagogique revêtra enxre la forme du laboratoire xml-dirigé pour

xncilier lx contraintx de l'enxignement xlléglal et lx intérêts dx élèvx. Cependant,

l'apprentissage de l'utilixtion de l'ordinateur, de micrel , et de Logo x fera complètement au début

du xurs au moyen de démarchx px à px et de travaux individuels. L'exposé aura une plax plus

Importante puisque lx élèvx nexnt productifs à l'ordinateur que durant une heure et demie. La

procédure dx ateliersxra précisée.

L'atelier comprendra trois éléments.

1- La construction du scénario qui oblige l'élève àépurer sx Idéx pour ne garder que

l'essentiel. Cxt à la fois un travail de synthèx et d'imagination.

2- Le structurogramme qui oblige l'élève à 8nalyxr lx idéx xntenux dans le scénario.
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C'xt un travail de "logistique" au xns ancien du terme.

3- La programmation qui évalue et précise lx deux étapx précédentes.

L'atelier x terminera par une présentation dx résultats à l'enxmble de la clasx. Cx

préxntations comprendront

I- uneexplicitation et une justifixtion du scénario retenu;

2- l'illustration du scénario;

3- le dévoilement dx outils, dx trux particuliers qui ont permis de réalixr

l'illustration.

Cette planifixtion pédagogique ne change rien à la relation maître/élève décrite pour le premier

prototype d'utilixtion.

4.22 La tâche

Au début, lx exposés porteront sur lx objxtifs et lx moyens d'apprentissage mis à la

dispxition dx élèvx. 11 xt impérieux que cx derniers perçoivent perxnnellement l'importanx

de développer dx procexusmentaux. Par lasuite, lx exposés xront conxntréssur le contenu du

cours, sur le sens de chœun dx ateliers et sur l'évaluation dx apprentissages. Il xrait utile,

pour la xmpréhension de micrel , que lx élèvx aient entre lx mains un définition dx critèrx

d'évaluation qui xront utilisés.

II xt difficile de préxnter ici un plan de cours détaillé étant donné que MICREL peut être

utilisé pour donner plusieurs xurs différents. Lx remarqux précédentx peuvent s'appliquer à

l'enxmbledx cours. Toutefois, 11 xt certain que lx xncepts fondamentaux tirés de la théorie de

Vinxnt Lemieux demeurent une partie esxntlelle du xurs. A x nivxu, la différenx x situe

davantage dans la manière d'aborder lx xnxpts que dans le xntenu du xurs.
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CHAPITRE 4

UN PROJET D'EXPERIMENTATION

1.0 LA PROBLÉMATIQUE

2.0 LES OBJECTIFS DE LA RECHERCHE

3.0 L'IMPORTANCE DU PROJET

4.0 MÉTHODOLOGIE
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Le projet d'expérimentation xntenu dsns x chapitre reprend lx données dx phasx

antérieurx et xtuelle de la rxherche dans une perspxtivx de développement. Il suit lx étapx

exigéx par lx formulairx de demande de subvention de PAREA de la DGEC. Vous y trouverez la

problématique, lx objxtifs, l'importanx du projet et la méthodologla

1.0 LA PROBLÉMATIQUE

MICREL xt un micromonde de xiencx sxialx que nous avons xnstruit sur le modèle du

micromonde de la géométrie-tortue. Lx travaux que lx subventions du ministère nous ont permis

de réalixr nous donnent un logiciel fonctionnel qui, au cours de Vannée 1986/87, subit différents

txts auprès dx élèvx. Cette longue rxherche (depuis 1982) arrive à x phax terminale.

Maintenant 11 nous faut connaître l'Impact pédagogique de ce nouvel outil auprès des

élèves.

Rappelons très brièvement que le projet MICREL a suivi une démarche dont voici lx

principales étapx:

1- La conxptualixtion du micromonde a permis de dégager un modèle théorique d'un

micromonde et de l'appliquer aux xiencx sxialx; .

2- L8Conxpt1on Informatique a eu pour but de transformer le matériel xnxptuel en un

"langage Informatique" qui a pris laforme d'un prototype;

3- La mix 8u point qui x réallx xtuellement comprend deux phasx:

a) la rédaction d'une documentation d'accompagnement (qui xt devenu un système d'aide
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intégré au logiciel);

b) l'élaboration d'un xrtain environnement pédagogique qui permette de txter le logiciel

auprèsdx élèvx.

4- La dernière étape xt xlle de l'expérimentation pédagogique qui fait l'objet de x

chapitre.

Nous savons qu'aucun chercheur n'8 eu Voccxlon d'expérimenter MICREL pour la bonne

raixn que le logiciel n'xt pœ enxre sur le marché et que la distribution en a été limitée à dx

versions partiellx. Par xntre, 11 y adx expérimentations qui ont été réaliséx avx le langage

Logo et qui nous profiteront puisque MICREL xt une extension du langage Logo. Entre autrx, 11 y a

la rxherche de Jacqueline Thibault-Giard et Marie-Jane Haguel effxtuée au xllège de Sherbrooke

dons le cadre d'un xurs de Calcul différentiel et intégral. Cette rxherche nous intéresx pour

plusieurs raisons:

1- elle s'adresx àdx élèvx de nivxu xlléglal semblablx aux nôtrx;

2- elle montre que lx élèvx dx groupx expérimentaux et contrôle ont dx résultats académiqux

xmblablx, mais que xux du groupe expérimental font d'autrx apprentissages qu'il faudrait

étudier. Pour nous, il devient intéressant d'essayer justement de xrrer cx autrx apprentissagx

qui ne x trouveraient pas dans un groupe-contrôle.

3- elle indique auxi qu'il pourrait être avantageux de tirer du langage Logo un outil spécifiquement

adapté à l'enxignement dx mathématiqux. Nous possédons xt avantage pour notre dixipline

puisque MICREL est une extension du langage Logo spécialement xnçu pour enxigner lx xiencx

sxialx.
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Au congrès Logo 86 du MIT où x réunisxlt lx chercheurs et utillxteurs du langage Logo

dx Etats-Unis et d'un peu partout, nous n'avons px Identifié de présentations qui pouvaient

accélérer nx travaux de rxherche. Lx différentx renxntrx ont xntinué de nous xnflrmer

Vcriginallté de notre entreprix. Lx rxherchx lx plus réxntx dans le domaine de

l'apprentissage avx ordinateur xmblent s'orienter de plus en plus vers l'utilixtion d'une

pédagogie de l'ordinateur où l'élève fait de la programmation. MICREL s'inxrit dirxtement dans

xtte foulée.

Quant aux ressourxs pédagogiqux à la disposition dx profesxurs et dx élèvx pour

l'enxignement de xnxpts de xiencx sxialx et de méthodologix au moyen de l'ordinateur, ellx

sont àpeu près inexistantx si on fait exxption de l'environnement pédagogique qui aété monté dans

lebutde txter x logiciel avx dx élèvx. Ce travail aété conçu pour un cours de xienx politique,

et nous donne l'ampleur de la tâche de xux qui veulent expérimenter MICREL. Comme 11 n'y a rien,

il faut glaner ici et là, txter et réajuster. Dans la définition du problème et de l'état de la quxtion

de xtte rxherche, cx informations xnt 1mport8ntx pour bien faire comprendre que monter un

xurs donné en xiencx sxialx pour que l'apprentissage x fasx en utilisant la puisxnx d'un

langage informatique n'a que peu de chox à voir avx une préparation de xurs au xns usuel de

l'exprexlon. Il faut vraiment faire de la création pour s'axurer qu'après le xurs lx élèvx

auront dx têtx "mieux faitx" plutôtque "bien pleinx".
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2.0 LES OBJECTIFS DE LA RECHERCHE

Le but de la rxherche qui vous xt xumix xt de mxurer Vimpxt pédagogique de

l'utilixtion d'un outil xmme MICREL pour enxigner lx xiencx sxialx. Voyons x que xla

signifie en termx xncrets.

1- Qu'xt-x qu'on entend par mxurer? Pour nous, mxurer veut dire faire une expérimentation

structurée, auxi xientifique que poxible. où lx résultats xront clarifiés par dx txts

statistiques.

2- Que veut dire impxt pédagogique? C'xt une exprexion large qui x précix de la f8çon

suivante. L'impxt pédagogique xra mxuré xus lx trois xpxts suivants: Vapprxhe pédagogique,

lanature de l'acquisition dx xnnaisxnxs et la variété dx apprentissages méthodologiqux.

-L'aoorxhe p^gngj^ift Pour lx concepteurs du langage Logo, le micromonde de la

géométrie-tortue (notre modèle) permet d'apprivoiser des concepts un peu comme on

apprivoix Ixgens lorsqu'on arrive dans un nouvxu milieu. Selon sx intérêts et xn rythme, on

apprend à lx connaître de mieux en mieux. Cxi implique un environnement et une apprxhe

pàtegogique reposant sur l'élève, premier maître de x formation. Le laboratoire xmi-dirlgé

(faixnt xtuellement l'objet d'un pré-txt) nous xmble une formule qui peut ailler la liberté de

l'apprenant et lx cadrx de l'enxignement xlléglal.

Aquel signe rexnnait-on qu'un xnxpt xt apprivoisé? Un élève apprivoise un xnxpt lorsqu'il
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part du connu pour explorer l'inconnu. (S.Papert) Si on utilix la taxonomie dx objxtifs

d'apprentissage de Bloom, on peut dire qu'un xnxpt xt apprivoisé lorsque l'élève a fait un

cheminement personnel qui l'a fait pasxr par lx phasx suivantx: la xnnaisxnx, la

xmpréhension, et l'applixtion du xnxpt.

-La nature de Vacouisitinn rtos connaissances Comme on Va déjà mentionné, Thibault-

Giard et Haguel ont déjà étudié lexntenu dx acquisitions académiqux. Nous ne reprendrons px

xt xpxt. La dimension qui nous intéresx xt xlle que nous avons puisée dès le début du projet

dans lx textx de Seymour Papert àsavoir: l'appropriation des concepts.

A quel signe rexnnait-on qu'un élève s'xt approprié un xnxpt? S'appuyant toujours sur la

taxonomie de Blxm, on peut direqu'un élève s'xt approprié un xnxpt lorsqu'il peut faire une

utilisation variée du xnxpt. Cxi s'obxrve lorque l'élève peut déxmpoxr un xnxpt en sx

partix, utiliser lx partix à de nouvellx fins, et enfin utllixr le concept dans un nouvxu

xntexte.

Compte tenu dx informations rxueilllx au xurs de lasexion d'hiver 1987, on peut penxr que

l'impact pédagogique xra le même chez tous lx élèvx, quelque xit leur xxe ou leur Inscription

ounon à dx cours demathématlqux.

-La variété dx apprentissages méthodologiques En testant MICREL, on a pu s'apercevoir

que lx élèvx faixient dx apprentissages autrx que le contenu du xurs lui-même. Il xrait

intéressant de cerner la multiplicité des apprentissages méthodologiques favorisée par

MICREL. Lors dx utilixtions de MICREL par lx élèvx, on- a pu obxrver qu'en utllixnt la
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utilisant la programmation, ils apprenaient dx chosx variées du point de vue méthodologique

tellx lx apprxhx analytique et systémique, la démarche xientifique et la xlution de problèmx.

n On essaiera desavoir quellx chosx ils apprennent exxtement.
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3.0 IMPORTANCE DU PROJET

MICREL xt un projet qui a déjà connu une xrt8ine diffusion par dx xlloqux, xngrès,

publixtions ou préxntations dans dx cégeps etuniversités. Cette quête de feedbxk aeu pour effet

de suxiter de la curixité chez lx profesxurs de différentx dixiplinx et de l'intérêt chez dx

profesxurs de xiencx sxialx, surtout xux préoxupés per dx problèmx de pédagogie que

l'ordinateur pourrait peut-êtr8 aider è xlutionner.

Pour la réalixtion de l'étape finale, le projet MICREL prend une dimension nouvelle du fait

qu'il fait l'objet d'une rxherche intercollégiale et multldixiplinalre. Auxi, la diffusion dx

résultats de l'expérimentation de MICREL comprendra une propxition pour un procexus de

formation à l'intention dx profesxurs qui xntlraient le bexin d'une information systématique

sur l'utilixtion de MICREL. On peut penxr que Vimpxt de MICREL, dans le résxu xlléglal, xra

surtout fonction de ladisponibilité dx micro-ordinateurs pour dx élèvx et de la formation que lx

professeurs aurontvoulux donner pour maîtrixr un instrument xmme xlui-cl.

Que peut apporter MICREL dans l'enxignement dx xiencx sxialx? D'après lx

observations faites jusqu'à maintenant, il xt réaliste de penxr qu'il s'agit d'un outil pédagogique

qui oblige son utilisateur à la rigueur intellectuelle. L'élève ne peut px traiter un sujet sans

l'analyxr et sans en f8ire une repréxntation systémique. Il ne peut px utilixr un xnxpt

abstrait sans Vopérationnalixr. Dans le cadre du cours de méthodx qui fera partie du nouvxu

programme de xiencx humainx, 11 n'y a px de doute que MICREL peut aider lx profesxurs.

Comme il s'agit d'un langage informatique, l'instrument x prête à une variété d'utilisations qui x

développeront avx l'usage. Toutefois, il ne faudrait px penxr, à priori, que MICREL peut être
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utilisé dans tous lx xurs de xiencx sxialx. Il xmble particulièrement adapté pour lx xurs

qui Incluent un objxtif de rigueur intellxtuelle dans l'apprentissage, c'xt-à-dire un xurs qui

vix à faire dx têtx "bien faitx" plutôt que "bien pleinx" xmme onl'a déjà mentionnée.
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4.0 MÉTHODOLOGIE

Il xt déjà évident que la préxnte rxherche xt une expérimentation qui cherchera à

établir un lien cauxl entrel'utilixtion de MICREL et dx obxrvations sur xn impxt pédagogique

au nivxu de la variété dx apprentissages méthodologiqux. de la nature dx acquisitions de

connaissances et de la manière dont lx apprentissages x font.

Pour précixr ladirxtion de la rxherche, voici lx hypothèsx que nous avons retenux:

HYPOTHESE 1 - L'utilixtion de MICREL fournit un cadre pédagogique qui oblige l'élève à utilixr

dx méthodologix tellx lx approches analytique et systémique, la démarche xientifique et la

xlution de problèmx, x que l'enxignement xns ordinateur ne fournit px.

HYPOTHESE 2 - L'utilixtion de MICREL fournit un cadre pédagogique qui oblige l'élève à

s'approprier dx xnxpts, x que l'enxignement xns ordinaleur ne fournit px.

HYPOTHESE 3 - 11 n'y a px de différenx dans le xmportement et lx résultatsdx élèvx inxrits

àdx cours de mathématiqux et xux qui ne le xnt px.

HYPOTHESE 4 - Il n'y a px dedifférenx dans le xmportement et lx résultats dx étudiants et dx

étudiantes.

Pourvérifier cx hypothèsx, nous utilixns un xhème expérimental qui permet de faire
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varier lx variablx Indépendantes et de mxurer lx variablx dépendantx.

VARIABLES INDEPENDANTES: Une clasx d'élèvx utilixnt MICREL. Cette clasx forme le groupe

expérimental. Une autre clasx d'élèvx forme le groupe-xntrôle: ils n'utilixnt px l'ordinateur.

VARIABLES DEPENDANTES: Lx variablx qui xront mxuréx xnt lx suivantx: l'appropriation dx

concepts, la variété dx apprentissagx méthodologiqux, la manière dont le tout x fait

(apprivoiser)

POUR REALISER CE TRAVAIL, IL NOUS FAUDRA REUSSIR LES ETAPES SUIVANTES DE RECHERCHE:

Contrôler lx facteurs indésirablx de façon à bien 1x1er l'utilixtion ou non de MICREL. Ce xntrôle

s'effxtuera tant su nivxu de l'environnement,de la tâche que dx sujets.

Au nivxu dx sujets, il faut s'assurer que lx deux groupx d'élèvx (au moins 30) sont

Identiques ( même âge, même orientation, même degré scolaire, etc).

Au nivxu de l'environnement, lx deux groupx d'élèvx auront dx conditions de travail

similairx. (accexibilité aux loxux, aux perxnnx-resxurcx, disponibilité de la

documentation, du matériel, dx appareils etc ).

Au nivxu de latâche, il faudrait que lx deux groupx effectuent lamême tâche (donc même

xurs) sauf qu'au niveau dx moyens, un groupe utilix l'ordinateur et l'autre,pas. Cxi implique la

construction de deux cours qui s'élaboreront à partir du matériel qui fait l'objetd'une validation en

xienx politique xtuellement. Cx deux xurs xront structurés de façon à bien Ixler la variable

MICREL. A titre d'exemple, 11 ne faudrait px que dx éléments tels le travail en équipe viennent
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fauxer lx résultats. Voici le point de départ pour travailler l'atelier semi-dirigé en anthropologie
et en xiences religieusx tant pour le groupe expérimental que pour le groupe-xntrôle.

Dans lx sienxs humaines, 11 xt difficile de xntrôler parfaitement tous lx fœteurs

Indôsirablx. Pour mxurer l'apport de haxrd, nous utilixrons le txt T puisque le xhème

expérimental nous donne lx xndltions requisx àxn utilisation, à savoir que pour nx deux

groupx, on aune xurbe normale, une distribution xntinue et dx obxrvations indépendantx.

Mettre au point lx Instruments de mesura gui permettront de mxurer lx variablx dépenoantx.

Dans un premier temps, 11 f8ut trouver xux qui existent déjà, évaluer leur validité, lx adapter

s'il y aHeu. Si on ne trouve rien de pertinent, 11 nous faudra xnstruire de nouvxux instruments

et lx valider. Actuellement, la taxonomie dx objxtifs d'apprentissage de Blxm xmble être une

bax intéressante pour mxurer la nature dx apprentissagx dx élèvx. La phax xtuelle de la

rxherche devrait rxxmbler dx instruments pertinents.

Réunir lx conditions matérielles. Phvsioux et humaines rie l'expérimentation , x qui signifie un

laboratoire de 5 Mxintxh 512K ou Plus, le matériel d'utilixtion, un système de racxrdement à

un grand écran, 2 ou 3 Logiciels Mxlogo en français et la disponibilité d'un txhniclen.

Finalixr le plan d'expérimental ion pour faire une coordination entre lx ressources et lx

xtivités, àpartir d'un xlendrler dx opérations adapté àla réalité préxnte.

Réalixr l'expérimentation avx le ornunR expérimental et le oroupe-contrfile dans le cadre du

xlendrler d'opérations.

61



Faire l'évaluation statistique des résultats à partir dx txts statistlqux xurants lors dx

expérimentations. Ainsi nous analyxrons la distribution dx résultats du groupe expérimental et

du groupe-contrôle en utilixnt dx mxurx de la tendanx xntrale que xnt la moyenne et la

médiane et des mxurx de la variabilité dans lx différents groupx que xnt l'écart-type et la

varianx. Nous utilixrons le txt T pour xmparer lx moyennx dx groupx. Si Vanalyx de la

tendanx xntrale et de la variabilité de chxun dx groupx montraient que la moyenne xt peu

significative pour l'un ou l'autredx groupx, nous ferions lx txts pertinents, (une analyse de

veri8nx par exemple).

Interpréter lx résultats et faire rapport en reliant lx clarifixtions statistlqux au xhéma

théoriquede l'expérimentation

Diffuxr lx résultats xlon lx exigencx du programme de subventions. Il nous xralt poxible de

présenter nx résultatsdans le cadre de VAPOP, du xlloque sur la rxherche au collégial, dans le

réseau par dx renxntrx avx dx départements de xiencx sxialx. Nous avons même pensé faire

un dxument de travail pour construire dx ateliers d'information et de formation pour dx

profesxurs qui voudraientutilixr MICREL en clasx.
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CONCLUSION



Que retire-t-on de la mix en situation qui nous a permis d'obxrver dx élèvx dans leur

travail avx micrel? Nous xnnalsxns mieux lx xndltions matérlellx nécesxlrx pour la

réuxlte d'un laboratoire utilixnt MICREL. Il xt évident que si nous avions dx Installations qui

resxmblent à xllx qu'on retrouve pour lx xurs oes tœhniqux edministrativx, tous lx

profesxurs de xienx politique pourraient, s'ils en avaient le goût, enxigner avx micrel suite à

un minimum d'initiation. Lx xndltions minimalx rendent la situation difficile tant pour lx

profesxurs oue pour lx élèvx de telle xrte qu'il xt difficile d'ixler micrel xmme instrument

d'apprentissage.

On retient que, même dans lx xndltions minimalx, lx élèvx n'ont aucune difficulté à

xmprendre le langage informatique et àVutilixr. lis ont une attitude attentive et appliquée qui

montre un Intérêt réel pour x qu'ils font. Certx leurs travaux ne xnt px dx programmx

raffinés, mais il n'xt px dans nx objxtifs d'enxigner la programmation. Ce qui importe, c'xt la

démarche qu'ils font pour programmer quelque chox.

L'8n prxhain, MICREL xra utilisé pour xnstruire un laboratoire dans le cadre ces xurs

Racx et rxisme et Sectes religieuses Ce laboratoire d'anthropologie vix dx objxtifs différents

de ceux du cours Vie politique internationale 11 permettra de xnnaître d'8utrx faxttx du

logiciel. MICREL xra un produit fini lorsque, en plus dx anthropologux, lx sxiologux et lx

éxnomistx auront étudié lx autrx poxibilités du logiciel. Dès juin 1988, 11 xra poxible

d'élaborer un procexus d'utilixtion xmpatible àplusieurs dixiplinx dx xiencx sxialx.
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OBJECTIFS GENERAUX

Objectifs de contenu: -S'approprier (étudier et utiliser) des concepts
fondamentaux de sciences politiques

-Appliquer les concepts au domaine des relations
Internationales

68

Objectifs de méthode: -Utiliser les méthodes suivantes:
méthode scientifique: observation, schéma conceptuel,

hypothèse
méthode analytique: solutions de problèmes

méthode systémique: interrelations de solutions

APPROCHE PEDAGOGIQUE

Techniques pédagogiques: -Exposés et lectures pour l'acquisition du contenu
-Programmation structurée pour la pratique des méthodes

* analytique et systémique
-Présentation et observation des productions pour la

pratique de la méthode scientifique

Organisation pédagogique: -Atelier de production en équipe de trois (3) personnes
-Disponibilité des ordinateurs à la bibliothèque CRAPO
les lundi et mercredi après-midi
-Trois personnes encadreront les équipes:
deux professeurs et un observateur participant



CONTENU

Introduction: Le concept d'autorité: apprentissage pratique des commandes
de Micrel

1- Une illustration de l'ordre politique international
Choisir une des alternatives: a- un système Idéal

b- le système vécu
Texte et définitions

2- Une étude de la nature du politique
- Illustration des seize liens d'influence
- illustration des six relations d'ordre
- application au système politique mondial
Texte et définitions

3- Une étude sur les acteurs politiques
- Illustration des positions d'Influence
- illustration d'un réseau et d'un appareil
- application au système politique mondial
Texte et définitions

4- Une étude sur l'action politique
- illustration de la notion de stratégie l.e. pouvoir et règles du jeu
- illustration de la maitrise et de l'emprise des tactiques
- illustration de commandement et de pression
- application au système politique mondial
Texte et définitions

5- Une étude sur la structure politique
- illustration des formes de connexité

- Illustration des structures politiques: la coarchle, la stratarchle,
la hiérarchie, l'anarchie

- illustration de la loi du jeu politique
- application au système politique mondial
Texte et définitions

Conclusion
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EVALUATION

L'évaluation de l'atteinte des objectifs se fera â partir des observations suivantes:

-les présentations pour le contenu du cours (50%)
-la qualité de la programmation pour les méthodes analytique et systémique (20%)
-les rapports des laboratoires d'observation pour la méthode scientifique (20%)
-l'apport des Individus à leur équipe (10%)

TEXTES CHOISIS DANS DES VOLUMES A LA RESERVE

DEMERS BERNARD LÀ METHODE SCIENTIFIQUEEN PSYCHOLOGIE, MTL, 1982

KALUNDA

LEGAULT/LINDSAY

L'hypothèse: p 45 à 62

INTRODUCTIONA LA VIE POLI17<ft/£ Montréal, 1977

Le sous- développement
-Introduction, p 236 à 251

LEFEUNUCLEAIRE, Seuil, Paris, 1973

La dissuasion: 129 à 149 incl.

LEMIEUX VINCENT LES CHEMINEMENTS DEL 'INFLUENCE, PUL, Québec 1979

Formulation de la théorie: 147 à 164

LORIOT G., LES RELATIONS INTERNATIONALES, Montréal, 1982

La nature des relations internationales

-chapitre 1, partie 1, p 21 à 30 incl.
-conclusion du chapitre 1, pi35 et 136
Le Tiers-monde

-chapitre 3, introduction, p201 à 204 incl

70



BELANGER A J.,

BERTRAND M. etc

BLAIRD., etc,

DAHL.R. A.,

DAVID, C.P.,

DEMERS B.,

FREUND, JULIEN,

HENTSCH.T.,

BIBLIOGRAPHIE

ë/SS REYU£ *M*1FNNE DEOLitNCE POLITIQUE, 17, nol, mars 1984, p49 - 64.

YEnaSS^^r^ natJ0Jlâl1sme 8t ^P^tion multilatérale".Lt MONDE DIPLOMATIQUE, no 379,Xt 1985, p5 - 8.

pftffîf1^ Ch°1X C°neCt1f"' P0UR U X/£AfCe' N0 72> OCT 1983,
L'ANALYSEPOLITIQUE CONTEMPORAINE, 1973,260p

JC330D1311973F M

Ja stratégie nucléaire amérixine", ZH/WZJWF, no 11, automne 1985,p

LA^METNODE SCIENTIFIQUE EN PSYCHOLOGIE. Montréal, 1922,

"La politique Internationale", LANAL YSTE. nol 0, été 1985, p3-8.

"Le marxisme et le tiers-monde", RELAT10NS,r\o5\4,oci 1985, p259 -
260

KALUNDA F., INTRODUCTIONALA YIEPOLITIQUE, Montréal, 1977,289p.
LEGAULTA..LINDSAYG., LEFEUNUCL£41RE,$eu\\t Paris, 1973,256p.

LEMIEUX V., LES CHEMINEMENTS DEL INFLUENCE, PUL, Québx, 1979,282p.
LIMAGNEJ.,

LORIOT G.,

MANZE, RONALD,

PETKOVIC.R.,

"Défenx: un rapport déxrmant", LA Kffi.no 2092, 3 xt. 1985, p58 -
60.

LES RELATIONS lNTERAAT10NUES,r\oniréQ}, 1982, 255p.

îïSîliE?1!^ môk1ng * p0]itjcal reasoning", REVUE CANADIENNE DE
SCIENCE POLITIQUE, 17, no3, xpt 1984, p577 - 594.

"Neutralité et non-alignement: variations sur lx resxmblancx et lx
différents". ETUDES INTERNATIONALES, 17, N01 .MARS 1986,
I IWI " I 4bO.

PROULX.RAYMONDE, "Une aide à la performance pour les situations décisionnelles" LA
TECHNOLOGIE DU COMPORTEMENT. 6. no2. automne 1984 pi 69 -
184.

STEWART J. M.,alter, "Renforxr lx forcx xnventionnellx: la voie à suivre" REVUE DF
LW5W, 33, no2, avril 1985,p1 -32.

71



TOURAINE ALAIN,

VEDRINE HELENE,

ZIEGLER.J.,etc.

"La crix de la repréxntation" , S0C10L06IER ET SOCIETES. 15, nol,
avril 1983, p131 - 140.

LESRUSESDELA RAISON, POUVOIR ET POUVOIRS,
PARIS,1982. B65V416 1982

"Le mouvement pour le déxrmement et la paix.Yl. Pour un nouvel
internationalisme", REVUE INTERNATIONALE D ACTION
COMMUNAUTAIRE, nol2. automne 1984,p148- 179.

"Une bête à abattre: le tiers-mondiste"
LEMONDE DIPLOMATIQUE, no 374 , mai 1985, p13 - 35.

72



Calendrier

Introduction: présentation du plan de cours
utilisation du guide Micrel 19 janvier 1987

1- Le concept d'autorité: apprentissage pratique des commandes de Micrel
Atelier no 1 21 Janvier 1987

2- Une Illustration système politique mondial
Atelier no 2

Evaluation

de la participation 2%

26 Janvier 1987

3- Une étude de la nature du politique
Atelier no 3

Présentation nol
Evaluation du contenu,
des méthodes,
de l'observation
de la participation

4- Une étude sur les acteurs politiques
Atelier no 4

Présentation no 2
Evaluation du contenu,
des méthodes,
de l'observation

de la participation

5- Une étude sur l'action politique
Atelier no 5

Présentation no 3

Evaluation du contenu,
des méthodes,
de l'observation

de la participation

6- Une étude sur la structure politique
Atelier no 6

Présentation no 4
Evaluation du contenu,
des méthodes,
de l'observation

de la participation

Conclusion

2 février 1987
18 février 1987

)0%

5%
5%

2%

23 février 1987
18 mars 1987

\0%

5%

5%

2%

23 mars 1987

8 avril 1987

\0%

5%
5%

2%

13 avril 1987

29 avril 1987
20%

5%

5%

2%

4 mal 1987
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NOTES DE COURS

AVANT-PROPOS

UN APERÇU DES RELATIONS INTERNATIONALES

CANEVAS DES RELATIONS POLITIQUES INTERNATIONALES ACTUELLES

CONCEPTS FONDAMENTAUX

Propositions analytiques

Propositions théoriques

Une loi du jeu politique

QUELQUES DEFINITIONS
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AYANT-PROPOS

Pour étudier le système international, nous nous donnerons d'abord dx outils d'exploration
pour ensuite faire une exploration systématique de x domaine dx xiencx politiqux. Ce xra un peu
xmme lechirurgien qui prépare sx instruments, lx rend disponiblx, prêts à être utilisés pendant
l'intervention. Lx Instruments de la xienx politique xnt lx xnxpts fournis par lx théorlx.

Lx xnxpts que nous étudierons pour ensuite lx appliquer à la vie politique internationale

xnt puisés dans la théorie que Vinxnt Lemieux a élaboré dans xn livre: Les cheminements de

l'influence. Cx xnxpts xnt fondamentaux et permettent d'explorer bien dx sxteurs de la vie
politique, dontxlui dx relations internationalx.

Pourquoi choisir x volume xmme bax du xurs? Pour deux raixns. D'abord, l'étude dx

xnxpts xt spécifique aux xiencx politlqux. Il ne s'agit px de dexrlptlons d'Institutions, ni de

xrollairx du Droit, de l'Histoire, ou dx autrx xiencx sxialx. Lemieux définit le politique de la
façon suivante: le politique consiste dans les relations de pouvoir par lesquelles se fait

la gouverne des organisations, c'est à dire des systèmes finalisés d'action, (p. 5) Cette

définition xrne le champ dx relations politlqux. Cela nous amène à la deuxième ralxn de notre choix.

En effet, Micrel, en tant que micromonde de relations, xt un Instrument pédagogique xncu pour

explorer un tel champ de relations. Ainsi lors d'ateliers de production, Micrel xra utlllxr pour s'

approprier dx xnxpts fondamentaux de xiencx politiqux qui xrviront à l'étude de la "gouverne"
internationale.

Lx textx qui suivent propoxnt un aperçu dx xnxpts qui xront étudiés, de même que le

xnevx dx relations internationalx xtuellx. Vous aurez une information plus xmplète en xnsultant

lx textx choisis dans lx volumx déposés à la réserve, de même que lx référencx données en
bibliographie.
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UN APERÇU DES RELATIONS INTERNATIONALES

La vie politique internationale de tous lx jours exprime xncrètement lx stratégix
adoptéx par lx Etats pour xtlsfalre leurs Intérêts, défendre leur territoire et axurer la prxpérité
de leurs resxrtisxnts. Comment x définlsxnt cxstratégix? Quelle logique suivent lx preneurs de
décision sur la scène Internationale? Qui xnt cx preneurs de décision? Yoilà autant de quxtions que
nous aborderons xus un angle particulier: xlui du système politique International xmposé de xus-
systèmx interreliés et s'emboltant lx uns dans lx autrx. Voici quelqux réflexions sur cx quxtions
suivix d'une Image globale dx relations politiqux internationalx xtuellx.

Qui xnt lx preneurs de décision sur la scène internationale?

1- Lx Etats xnt lx principaux xteurs politlqux sur lascène Internationale.

2- Lx groupx transnationaux ont auxi un Impxt International xns être dx xteurs politlqux
officiels. Tellx xnt lx entreprlsx multlnationalx, lxégllsx.etc.
3- Lxorganlsmx Internationaux ,xmme groupements d'Etats jouent un rôle xrtaln.
4- Lx tribunaux Internationaux, n'ayant px de pouvoir cxrcicif, xnt xumis ô la volonté dx Etats
xnxrnés par leur verdict.

Bref, lx Etats xnt lx preneurs de décision dans la politique internationale.

Quelle logique suivent lx Etats pour définir dx politiqux internationalx?

Le terme "politiqux internationalx" xt ambigu. On dit "politiqux extérieurx" pour
parler dx guidx de xmportement que x donne un Etat dans sx relations avx lx autrx Etats. En
politique internationale, on trouve auxi x genre de guidx de xmportement xus l'xpxt d'acxrds
signés par plusieurs pays. Exemple, la Convention de Genève, la Charte dx Droits et dx Libertés dx
Nations Unix. Si le terme "politiqux internationalx" peut xnvenir dans cx cx, il y a un autre
terme plus englobant qui peut xuvrir davantage l'enxmble dxdécisions et déclarations que font lx
Etats lorsqu'ils s'adresxnt èd'autrx Etats. C'xt le terme "stratégie d'influenx" qu'on pourrait définir
xmme l'art de faire évoluer dx idéx, dx attitudx, et dx xmportements dans le xns de sx
préférencx. La vie politique internationale peut être vue xmme un enxmble de politiqux et de
stratégix d'influenx: lx premlèrx faixnt surtout référenx à dx règlx alors que lx sexndx
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portent davantage sur lx éléments dynamiqux dx relations internationalx. Comme le xurs porte
surtout sur la dynamique dx relations internationalx, la quxtlon xt reformulée de la façon suivante:
Quelle logique suivent lx Etats pour définir dx stratégixd'influenx Internationalx?

Pour définir cx stratégix, la logique suivie xt xlle d'une "rationalité de la puisxnx".
On parle d'ailleurs de petite puisxnx, de puisxnx moyenne et de grande puisxnx. Le pouvoir
international x manlfxte par dx stratégix qui xnt de grandx orientations, qui àleur tour s'exprime
xncrètement par dx txtiqux, dx procexus qui vont déterminer l'ordre international. La rationalité

de la puisxnx fait que lx décision xnt prlsx dans l'intérêt dx grandx puisxncx qui ont négxié
entr8ellx pour trouver, non px laxlution optimale, maisune xlution satisfalxnte garantissant à la

fois leur orxpérité et leur suprématie.

Comment x détermine la puisxnx d'un Etat sur la scène internationale?

La puisxnx d'un état x détermine par x pxition d'inHuenx, x maitrix dx moyens
d'InTluenœ et l'emprix que cx moyens-là peuvent avoir sur lx autrx Etats. Pour pouvoir analyxr
lx jeux d'influenx qui font la vie politique internationale, 11 faut, bien sûr, savoir x qu'xt
l'influenx etxmment elle s'exerx. Ce xnxpt-clé xra approfondi par l'étude dx xnxpts de xiencx
politiqux.



Canevas des relations internationales actuelles.

Lx relations internationalx xnt xtuellement dominées par quatre champsde relations:

1- LES RELATIONS EST-OUEST ( Etats-Unis et URSS )

2- LES RELATIONS NORD-SUD ( lx pays développes versus lx pays sous-développés)

3- LES RELATIONS BILATERALES (relations entre deux Etats)

4- LES RELATIONS MULTILATERALES (relations avx dx organismx internationaux)

LES RELATIONS EST-OUEST

Carxtéristiqux: Division du monde en deux zonx d'influenx à Yalta

Dissuasiond'une guerre totale

Elarglsxment dx zonx d'influenx dans lx guerrx llmitéx

Résultats-gainssoviétiqux Exemplx: Cuba, Vietnam,Afganistan,

Moyen-Orient Afrique du Nord-xt etc

Effritement dx blocs: plus de monopole dx armes nucléaires

dissidence de la Chine communiste d'avec l'URSS

dlxidenx de la Franx à l'OTAN

xnxrtatlon dugroupedx xpt Etats lx plus richx
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LES RELATIONS NORD-SUD

Le Tiers-monde xt formé sutout dx anciennx xlonix européennx qui x xnt

émancipées, du moins politiquement. Cx Etats demeurent xuvent rattxhés économiquement et

culturellement à leur ancienne métropole et xnt très différents lx uns dx autrx. Leur puissanx
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s'xt exprimée par dx nationalixtions spxtxulairx de leurs resxurxs naturellx. (La crix du

pétrole de 1973) Mais 11 n'y a px enxre d'xtion xmmune en x xns. Militairement, cx Etats xnt

généralement dépendants dx pays développés. S'ils veulent attaquer cx derniers, Ils x xrvent de la

txtique dx faiblx: le terrorisme(Moyen-Orient) ou laguérilla (Amérique xntrale).

Lx xrxtérlstiqux de cx relationsx déflnlsxnt à partir de deux hypothèsx différentx

sur la nature du xus-développement.

HYPOTHESE 1: Le xus-développement xt un problème de retard éxnomique et de rythme de

rattrapage plusou moins lentqui s'Identifie p8r dx indicx éxnomiqux préc1s.(cf Kalunda) Le xus-

développement apparaît xmme un problème conjoncturel que l'aide Internationale tente de

xlutionner.

HYPOTHESE 2: Le xus-développement xt un problème de développement dépendant x qui Implique

que le développement d'un Etat ne x fait px à partir de sx proprx bexins mais plutôt à partir dx
bexinsd'un autre Etat. Il y a exploitation dx richessx naturellx de façon à perpétuer ladépendanx
fax aux marchés étrangers, aux xpitaux étrangers, et aux produits finis étrangers.(Cf Kalunda) Le
xus-développement apparaît xmme un problème structurel que l'aide Internationale ne peut px
xlutionner.

LESRELATIONS BILATERALES

Lx relationsbilatéralx xnt lx relations internationalx qui x p8sxnt entre deux Etats.

Ellx sont détermlnéx par la politique étrangère de chxun dx Etats, leurs allianxs rxpxtivx et
leurs intérêts réclproqux. Lxgrandx puisxncx ont un pouvoir trèsgrand dans x type de relations.
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Pour de plus amplx Informations sur la pxition du Canada dans sx relations bilatéralx, voir G.
Loriot è la réxrvé.

LES RELATIONS MULTILATERALES

Lx relations multilatéralx xnt xllx qui impliquent plusieurs Etats à la fois. Ellx
s'effxtuent dans le cadre dx organismx internationaux. L'organixtion dx Nations-Unix xt

l'organisme politique qui regroupe leplus grand nombre de membrx. L'asxmblée générale donne une
voix à chxun dx pays membrx peu importe xn importanx et le Conxil de sécurité tempère xtte
démocratie en donnant un droit de veto à cinq Etats: Etats-Unis, URSS, Chine, Grande-Bretagne,
Fr8nx. Lx organismx subsidiairx ou dépendants de l'ONU fonctionnent xmme l'asxmblée générale.
L'ONU et sx organismx forment donc un forum International où lx petits Etats peuvent x faire
entendre.

D'autrx organismx internationaux pondèrent lx voix de leurs membrx en fonction de

leur Importanx. C'xt x qui x pasx au xln du marché xmmuneuropéen. (CEE)

Lx petitx et lx moyennx puisxncx xnt avantagéx par dx relations multilatéralx x dont

x plaignent lx grandx puisxncx. Pour de plus amplx Imformations, voir lx xusx de la crix à

l'UNESCO.
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CONCEPTS FONDAMENTAUX

Lx xnxpts fondamentaux xntenus dans la théorie développée par Vinxnt Lemieux xnt

préxntéx dans dx propxitions analytiqux(p.148-153) et théoriqux(p.153-162) que nous
reproduixns ici intégralement. La définition d'un xnxpt prend xn xns lorqu'elle s'inxrit dans une

logique, dans un xntexte. Lx propxitions fournlsxnt xtte logique xns toutefois xntenir lx

nuanxs et lx subtilités que détaillent le volume: Les cheminements de l'Influence. Pour

fxillter le travail dx ateliers de production, lx propxitions xront suivix de la définition dx

xnxpts qu'ellx œntiennent.

Propositions analytiques

PROPOSITION 1 : Lx relations d'influenx, et plus généralement de pouvoir définisxnt

la dimension politique de l'xtion, le pouvoir d'un xteur xnsistant à faire agir lx autrx xlon sx

préférencx.

PROPOSITION 2 : Dans une perpxtive cybernétique, lx relations d'influenx rendent

poxible lagouverne dx organixtions en ordonnant laxmmunixtion qui lui xt nécesxire.

PROPOSITION 3 : Dans un xhéma cybernétique de la xmmunixtion, l'information xt

traitée en dx pxtx de sélxteur, de transducteur etd'effxteur: le pxte de transducteur pouvant être
décomposé en pxtx de comparateur, de régleur et de détxteur ; dans x xhéma Vanalyx politique de la

gouverne distingue quatre typx de pxitions d'influenx: xllx de gouvernant, d'agent et de sujet dans

lx systèmx ou lx procexus qui xnt gouvernés, et celle d'unité dans xux qui nele sontpx.
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PROPOSITION 4 : On peut distinguer deux typx extrêmx d'organixtlons, lx appareils

où existe une spécialixtion dx pxitions d'influenx et en particulier dx pxitions d'autorité

(gouvernant ou 8gent), et lx résxux où la gouverne x fait par la régulation (fxteurs qui oxupent

tous, dans le système, lx trois pxitions princlpalx d'influenx.

PROPOSITIONS: La gouverne s'exerx ou bien par le chemin (ou la ligne) du

xmmandement, ou bien par xlui de la prexion qui, xule, rend poxible la rétroxtion dans une

organixtion.

PROPOSITION 6 : Lx xnnexions par lesquellx s'acxmplit la gouverne, qu'ellx

participentauxmmandement ou à la prexion, qu'ellxx situent dans dx appareils ou dx résxux, x

jouent entre dx xteurs interdépendants qui xnt xumis à dx règlx du jeu, qui ont dx préférencx

envers lx enjeux de l'xtion, et qui utilixnt dx txtiqux pour rendre cx préférencx efflcacx.

PROPOSITION 7 : Dans lx enxmblx de xnnexions d'influenx, on peut distinguer

quatre formx de xnnexitéou de structure politique: laxnnexité forte ou xarchie, la connexité xmi-

forte oustratarchle, la xnnexité quxi forte ou hiérarchie, et la xnnexité simpleou anarchie.

Propositions théoriques

PROPOSITION I : L'exlstenx d'autorité dans une organixtion suppox une xrtaine

anarchie dx unités, mais toute anarchie dx unités n'entrain8 pœ l'exlstenx d'autorité.

PROPOSITION II: Lx relations d'influenx qui vont dx gouvernants aux sujets en pasxnt
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par lx agents dans laphaxdu xmmandement, ont généralement une structuration hiérarchique.

PROPOSITION III: La structuration dx relations d'influenx dans la phax de le prexion
xt généralement plus fortement xnnexe que dans xlle du xmmandement et sx systèmx prennent
davantage la formede résxux que d'appareils.

PROPOSITION IV: Lx xteurs politlqux cherchent à améliorer leur pxition relative

d'influenx (drune pxition de sujet àune pxition d'agent, et d'une pxition d'8gent à une pxition de
gouvernant) en transformant le moins poxible lasituation faite dx autrx xteurs et dx xnnexions.

PROPOSITION V: Lx xteurs politlqux cherchent aussi à réaliser le degré de xnnexité
le plus faiblequi xit xmpatible avx xtte amélioration de leur pxition relative d'influenx.

PROPOSITION VI: Le succès ou l'Insuccès dx xteurs dans cx tentativx dépend de leur

pxition initiale d'influenx, de la nature et dx règlx du jeu, de leurs moyens d'influenx et dx

cxlltions qu'ils réuxixnt ou non à établir avx d'autrx xteurs.

Une lof du Jeu politique

Les acteurs les plus puissants tendent à la hiérarchie, tout en préférant la

stratarchle à la coarchle;

les acteurs dont la puissance est moyenne tendent à la stratarchle, tout en préférant
l'anarchie à la hiérarchie;

les acteurs les moins puissants tendent à la coarchle, tout en préférant la hiérarchie

ou même l'anarchie à la stratarchle.



AGENT

ANARCHIE

AUTORITE

COARCHIE

QUELQUES DEFINITIONS

Celui qui xt xumis à l'influenx d'ungouvernant, toutenexerçant

lui-même l'influenx sur au moins un autre acteur.

Une structuration dx relations d'influenx où il n'existe pasde

gouvernante Connexité simple)

Capxlté dex gagner l'acxrd ou la xumixion d'un autre. Dans le

domaine de la politique,x terme xt xuvent utilisé pour désigner lx

perxnnx qui ont pour fonction d'exerxr le pouvoir. Ce xnt lx

autorités politiqux.

Une structure de relations d'influenx égalitairx oùchxun xt à la

folsgouvernant, 8gent et sujet. Tous xnt dx autorités. Connexité

forte.

COMMANDEMENT Une information dont le pointdedépart xt le gouvernant ou l'agent.

COMPARATEUR Celui quixnfronte lx performancx obxrvéx ouanticipéx de

l'effxteur avx lx performancx désirées définix par le sélxteur.

CONCEPTION DU MONDE Une xnxption ENERGETIQUE du monde repox sur l'idéeque

dx xusx produixnt dx effets.

Une xnxption INFORMATIONNELLE du monde repox sur l'Idée

que dx xteurs en informentd'autrx pour lx induireà agir

xlon leurs préférencx.

CONNEXITE En théorie dx graphx orientés, c'xt le lien quecrée l'exlstenx de

chemins entre lx xteurs. Cx chemins xnt dx séquencx de

xnnexions qui déterminent la configuration et la vulnérabilté dx

relations d'influenx
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CYBERNETIQUE

DETECTEUR

EFFECTEUR

Science de la communication et de la gouverve dans lx organisations.

L'Image du navire Illustre le fonctionnement cybernétique. "La

fonction du pilote ( intermédiaire dans le xmmandement et la rétro

xtion) xt de veiller à x que le timonier(fonct1on de réalixtion)

suive exxtement la route que le xpltalne ( fonction de dirxtlon)

leur ordonne."

Celui qui rxueille l'information sur lx réalixtions de l'effxteur et

l'achemineau xmparateur.

Celui qui exécute lx opérations réallxtricx qui permettent

d'atteindre lx buts dusys tème.

ENJEU POLITIQUE C'xt la maitrix dx moyens d'influenx.

GOUVERNANT

60UVERNE

GOUVERNEMENT

HIERARCHIE

INFLUENCE

Celui qui xt à l'origine du procexus de la gouverne où xn influenx

pxitlve rejoint dirxtement ou Indirxtement tous lx xteurs du

système.

L'xtivité qui xnsiste à précixr x que l'on préfèreet à xrriger lx

procexus en xurs pour qu'ils évoluent dans le xns desx

préférencx.

L'appareillage qui xt chargé de la gouverne d'un type (forganlxtion

qu'on nomme Etat.

Une structure où lx relations d'influenx définisxnt un ordre fait de

supérieurset de subordonnés. Un xul xteur xt gouvernant.

(Connexité quxi-forte)

C'xt le pouvoir informationnel qui peuts'exerxr defaçon

impérative ou indixtive ou lx deuxà la fois.
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INFLUENCE POSITIVE Par dx informations, un xteur ordonne l'xtion d'un autre xlon sx

préférencx.

INFLUENCE NEGATIYE Malgré dx informations, unxteur n'arrive px à ordonner l'xtion

d'un autre xlon sx préférencx.

MOYENS D'INFLUENCE Lx moyens d'influencx xnt puisésdans lx différentx dimensions

de l'xtion organisée. Voici lx différentx dimensions associées à leur

moyen spécifique d'influenx: - dimension politique: lx txtiqux

- dimension sxiale: lx statuts

- dimension éxnomlque: lx supports

- dimension culturelle: lx connaisxnxs

RELATION D'INFLUENCE C'xt un terme générique pour désigner lx liens et lx Haixns

d'influenx: lx premiers étant l'enxmble dx poxibilités et lx

sexnds étant lx réalixtions particulières dans l'enxmble dx

poxibilités.

ORGANISATION

POLITIQUE

POUVOIR

C'xt la mix en xmmun qui x fait d'un xteur à un autre au moyen

de l'information dans un but d'xtion xmmune finalisée.

LE POLITIQUE xnsiste dans lx relations de pouvoir que vivent lx

organixtions c'xt-à-dire lx systèmxfinalisées d'xtion. Il

comprend LA POLITIQUE c'xt-à-dire lx relations de prexion et

l'ADMINISTRATION c'xt-à-dire lx relations de xmmandement.

LA SCIENCE POLITIQUE s'Intéresse aux connexions degouverne qui

sont lx xnnexions d'influenx que vivent lx xteurs politiqux

auxquelles xnt xumisx lx xnnexions énergétiques.

Capxité de modifier la xnduite dx autrx xnformément à sx

proprx intentions. Lepouvoir peut s'exerxr par une relation

énergétique ou informationnelle.
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POUVOIR ENERGETIQUE L'xteur produit l'action plutôt que de la provoquer. C'xt la

cxrcltlon. Exemple: dx policiers arrêtent unemanlfxtatlon avx

dx gaz lacrimogènes.
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POUYOIR INFORMATIONNEL L'xteur fait agir un autre xteur xlon sx préférencx au moyen de

messagx oud'Informations. Cette Information peut être un ordre.

Exemple: payer sx taxx. C'xt l'influenximpérativeou l'instigation.

Cette Information peut être une communixtion perçue par ledxtinataire

xmme Impératlve. Exemple: Vannonx d'un examen qui

faitétudier lx étudiants. C'xt l'influenxIndicative ou lasuggestion

PROCESSUS

PRESSION

REGLEUR

RETROACTION

SELECTEUR

STRATARCHIE

STRUCTURE

Une suited'étapx chronologiqux qui détermine lecheminement d'une

xtlon vers un but donné.

Une Information qui vadu sujet 8u gouvernant.

Celui qui xrrige ( par xmpenxtion ou par amplifixtion xlon

l'Information reçu du xmparateur) en xheminant l'Information

pertinente vers l'effxteur.

Une information qui vadu sujet augouvernant suite au procexus de

xmmandement.

Celui qui définit lx finalités du système à partir de messagxvenant

du système lui-même ou émanant d'un autre système.

Structure où une forte proportion dx participantsexerxnt de

l'influenx, même si leur dispxltion lx unspar rapport aux autrx a un

xrxtère hiérarchique. Au moins deux dx xteurs xnt dx

gouvernants. (Connexité xmi-forte).

C'xt un tout(système) qui x perpétue enx transformant et en

s'auto-régularixnt.



SUJET Celui qui a la fonction réalisatrix dans le procexus de lagouverne.

SYSTEME Un enxmble organisé d'éléments interdépendants et Interagisxnt.

TRANSDUCTEUR C'xt le médiateur qui transmet dx consignx àl'effecteur, surveille

et guide xn fonctionnement xlon lx fins du système.

UNITE Un xteur qui nereçoit l'influenx d'aucun gouvernant.
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UTILISATION PE MICREL

Pour utiliser Micrel, il faut introduire, dans le lecteur de disquettes numérol, la disquet
3 Micrel qui contient

a) le Maclogo français
* b) le logiciel Micrel

c) un guide

En cliquant Micrel, vous obtenez à la fois le langage Logo, les commandes spécifiques à Mien
un système d'aide et deux utilitaires.

Dans les pages suivantes, vous avez les détails des trois Items.
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COMMANDES SPECIFIQUES A HICPFl

ABSORPTION

ATTIRE SOURCE DISTANCE DESTINATION

AVANCE6R0UPE :NOM DISTANCE

CACHE6R0UPE :GROUP£

CODE :NOM

CODEP :S0URCE :DESTINATION

COELEMENT NOM

COMPOSITION :N0M

POMME SOURCE :TRANSFERT DESTINATION

EL0I6NEMENT SOURCE DESTINATION

ENLEVE ÉLÉMENTS

FABSORPTION :VRAIouFAUX

FCAP6ROUPF NOM :CAP

FCODE :NOM 'COnF

FCOMPATIBLE 1ISTE.DE.COOE

FELEHENT :NOM POS

F6R0UPE :NOM rElFrffNTS

FSITE :NOM 10C

FTAILLE :NOM :TAILLE

6R0UPES

REÇOIT SOURCE :PORTIQN DESTINATION

REPOUSSE SOURCE DISTANCE DESTINATION

RETIRE :ELEMENT 1ISTE.GROUPES

SEPARE :6R0UPE

SITE :NOM

TAILLE :NOM

VIDERELATIOM

Retourne la conditiond'absorption

SOURCE attire DESTINATION d'une distance DISTANCE

Déplace le groupe NOM d'une valeur DISTANCE (cf FCAP6ROUPE)

Ne dessinera pas ce(s) groupe(s) dorénavant

Retourne le code de NOM

Vérifie si SOURCE et DESTINATION ontun code compatible

Retourne les CoElements de NOM

Retourne la composition d'un groupe

SOURCE donne TRANSFERT unités à DESTINATION

Calcule la distance entre deux éléments

Détruit les structures de données pour une série d'éléments

Fixe la condition d'absorption des éléments qui seront retirés ou
non de la mémoire de Micrel

Fixe la direction d'un groupe (0«nord,90«est,180«sud.etc)

Associe un code, une texture, à un élément

Fixe les codes compatibles entre eux

Fixe un élément NOM à une position (POS-coordonnée X,Y)

Définie d'un groupe

Fixe un élément à une position (LOC-coordonnée X,Y)

Fixe la taille de l'unité :NOM de la surface -.TAILLE

Retournela liste des groupes

SOURCE reçoit une PORTION de la surface de DESTINATION

SOURCE repousse DESTINATION de la valeur DISTANCE

Enlève ELEMENT dans un ou plusieurs groupes

Dissous un GROUPE

Retourne la position d'un élément

Retourne la taille d'un élément

Vide la fenêtre graphique et inltialise Micrel



SYSTEME D'AIDE ET UTILITAIRES

Mode d'utilisation du système d'aide et des procédures "PLACES" et "IDENTIFIES".

Le système d'aide et les utilitaires sont des ajouts aux procédures de base de Micrel. Comme pour
Micrel, dès que l'on utilise la commande YIDERELATION. les procédures du système d'aide et les
utilitaires sont "enterrées", c'est-à-dire qu'elles deviennent inaccessibles de façon immédiate à
l'utilisateur. Il est possible de les placer dans l'espace de travail par la primitive
"MONTRE.UTILITAIRES.AIDE".

LE SYSTEME D'AIDE

Pour avoir accès au système d'aide, il suffit de taper "AIDE." suivi du nom d'une primitive. Le
système d'aide ouvrira alors une fenêtre AIDE et y présentera, à la fois, une explication de la
fonction de laprimitive, un exemple d'utilisation de cette primitive et une explication de l'exemple.

Vous pouvez utiliser Indifféremment des majuscules ou des minuscules ou une combinaison des deux.

Pour revenir è la fenêtre TEXTE, 11 suffitde cliquer lasouris.

Voici desexemples d'appels valablesdu système d'aide:

AIDE.attire

AIDE.Attire

AIDE.ATTIRE

AIDE.ottIRe

Si la procédure n'est pas connue du système d'aide, cedernier affichera dans la fenêtre AIDE qu'il ne

sait rien è propos dela primitive en question.

Les procédures PLACES et IDENTIFIES sontdesutilitaires qui peuvent faciliter le travail.

PUCES

La procédure PLACES permet d'utiliser la position de la tortue pour créer de nouveaux éléments à

l'Intérieur de Micrel. Ainsi, il est possible de combiner des procédures réglant le déplacement de la
tortue et la création d'éléments de Micrel.

Exemple:

PUCES "école

AVANCE 50

PUCES "maison
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Ainsi, si la tortue n'est pas déplacée, la procédure PUCES créera toujours les éléments au même
endroit.

Il estaussi possible d'utiliser la procédure FELEMENT pour créer de nouveaux éléments.

IDENTIFIES

La procédure IDENTIFIES permet d'écrire à l'écran graphique le nom d'un élément ou d'une liste

d'éléments présents dans Micrel. Cette procédure, suivie d'un nombre spécifiant un angle et du nom
de l'élément, affichera le nom près de l'élément à l'endroit choisi par le nombre.. Afin de permettre
une identification plus claire, la texture de l'élément identifié est modifiée temporairement. Pour
sortir de la procédure, il suffit de cliquer la souris. Si le nom d'un élément n'existe pas, le message
"Ne saisque faire de " sera affiché empêchant que la procédure IDENTIFIES se déroule.

Cette procédure sera très utile pour donner des explications lors de présentations.

Exemple:

PUCES -école

AVANCE 50

PUCES "maison

IDENTIFIES 90 "école

SUGGESTIONS

Il est souvent utile de se créer des utilitaires selon ses besoins. Par exemple, à l'Intérieur du cours,
vous aure2 à imprimer vos procédures pour les présentations. Alors, il serait sage de vous
construire un utilitaire en ce sens en vous servant de la documentation du MacLogo.

De même, vous pourriez utiliser des fenêtres significatives pour vos présentations. Il serait
pertinent de construire un utilitaire pour placer des fenêtres.
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Editeur

pour fini

PERSONNES

RAPPROCHER

FIN

POUR PERSONNES

UIDERELRTIÛN

FELEMENT "A 158 581

FELEMENT "B [-58 -581
FIN

POUR RAPPROCHER

Si < ELOIGNEMENT "A "B > < 18 [STOP]
ATTIRE "A 18 "B

RAPPROCHER

FIN

Editeur
POUR DEPOUILLEMENT

PERSONNES
DONNER

FIN

POUR PERSONNES

UIDERELRTfON

FELEMENT "R [58 581

FTA1LLE "A 288

FELEMENT "B [-58 -581
FTAILLE "B 288

FIN

POUR DONNER

SI C TAILLE "A >

DONNE "A 18 "B

DONNER

FIN

SE

= 8 [STOP]

O

O

&

S
5 e

9~



é Fichier Edition

c

0

D

P

U

t
E
P

F

l

POUR ENNEMI
PERSONNES

REJETTER
FIN

POUR PERSONNES
FELEMENT "A [58 58]

FELEMENT nB [-58 -58 3
FIN

POUR REJETTER

SI < ELOIGNEMENT "A "B > > 288 [STOP]
REPOUSSE "A 18 "B
REJETTEF)
FIN

o

o

^%

S
s^^^^^M^^^^Œ^^^ŒBtBzsgŒ^M^&msŒ^^^^m

Editeur

POUR DISPARAITRE
PERSONNES

ASStmLEFi

FIN

POUR PERSONNES

UIDERELATION

FELEMENT "A [58 581

FTAILLE "A 288
FELEMENT "B [-58 -581
FTAILLE "B 288

FIN

POUR ASSIMILER

SI < ELOIGNEMENT "A "B > = 8 [FTAILLE "A 18881
ATTIRE "A 18 "B

SI < TAILLE "A > = 1888 [STOP]
ASSIMILER
FIN

m
M«**tf^tfi

O

5q

Or



IÎR

iS|

in

PU

* Fichier Edition

TeHte

POUR ASSIMILER
PERSONNES

DISPARAITRE
FIN

POUR PERSONNES
UIDERELATION

FELEMENT "A [58 581
A 288

"B [-58 -58]
B 288

FTAILLE
FELEMENT

FTAILLE
FIN

POUR DISPARAITRE

c!8^?^,^™ "fl >" IflTT,RE "fl 10 "B1 ETRILLE "A 18881Sî <C TAILLE A > = 1888 [STOP]
DISPARAITRE
FIN
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n COURS 19/1

s^

COURS nol: INTRODUCTION

1° Rencontrer les étudiants dans la classe de Serges au local H2115 à 14:20 hres.

2° Amener les étudiants àl'entrée de la bibliothèque et yprésenter Robert Simon.
Huit étudiants vont à labibliothèque avec Claire Fournier
Huitétudiants vont au CRAPO avec Robert Simon

3o Présentation du plan de cours ( 1 heure) C. Fournier

Distribuer plan et notes decours

Présentation du projet et des objectifs de formation
Explication du rôle desanimateurs

Déroulement du cours

Disponibilité despersonnes-ressources

Disponibilité de la documentation

Introduction à la Vie politique internationale

Passer le questionnaire

Présentation de l'atelier no 1

4o Initiation à l'ordinateur ( 1 hre) R. Simon

Explication et utilisation des caractéristiques du Macintosh

initlaliser et nommer sa disquette

Faire l'utilitaire Guide

Chacun fait un programme et l'endisque

Visionnement des programmes des autres équipes, s'il y a du temps
Rangement pour le matériel du projet

5oObservation participative

Travailler avec une ou plusieurs équipes

Noter les différences entre lesdeux groupes

Tester le matériel d'observation



COURS 21/1

COURS no 2: Leconceptd'autorité et l'utilisation des commandes MICREL

REVISION

INFORMATIONS RELATIVES A L'UTILISATION DE MACINTOSH:

«Comment ouvrir l'appareil

«Commentdéplacer la souris et le curseur ou la flèche

«Comment cliquer la souris

«Comment faire dérouler le contenu d'une fenêtre

INFORMATIONS RELATIVES A LOGO:

«Utilité des fenêtres:

Commandes

Editeur

Graphiques

«Où est la tortue?

INFORMATIONS RELATIVES AMICREL EN TANT QUE LANGAGE INFORMATIQUE:

«YIDERELATION

«POUR Programme FIN

«Procédures

INFORMATIONS RELATIVES AUX UTILITAIRES:

«PLACES

«IDENTIFIES

«OUTILS PERSONNELS POUR IMPRIMER (cf manuel, p 184)

POUR PROGRAMMER DES FENETRES (cf p 157)
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OBJECTIFS DE LWELIER

Le(1a) PartidnantCe) sera en mesure à la fin de l'atelier

Objectifs ri'annlicatinrv

«d'utiliser des commandeset touches du Macintosh.

«d'utiliser des commandes et lesfenêtres Logo selon leur fonction.

«d'utiliser des commandes de Micrel à des fins de programmation.

Objectifs de méthodologie:

«dedistinguer l'approche systémique et analytique

«d'analyser le déroulement graphique selon J'approche analytique
-décomposer un problème en petits problèmes.

«d'analyser le déroulement graphique selon l'approche systémique
-interrelier des systèmes déjà analysés ou programmes.

Objectifs de «ynthèse-

«d'imaginer une représentation graphique à partir d'un cas.

«de concevoir un programme complet utilisant des composantes de l'environnement Macintosh,
Logo et Micrel.

_d'8na1yser le programme conçu è partir de l'approche analytique etsystémique.

Objectifs de compréhension:

«d'établir l'utilitéde Micrel pour étudier des concepts de relations,

«d'établir l'utilité de Micrel pourétudierdes méthodes intellectuelles.
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DEMARCHE DE FAMILIARISATION AVEC MICREL
su

m La mise en Place des éléments

_ Programmation:

Certaines commandes de mise en place

FELEMENT
W^t

w\.

FTAILLE

FCODE FCOMPATIBLE

FGROUPE

Exemple d'un sous-programme de positionnemenKPartiel -2)
m Exécution (IMPROC")

SJ

* Analyse:

Construire un sous-programme de positionnement Exercice 1)
Apartir d'uncas: l'école ou la scèneinternationale

Exécution du sous-programme de positionnement (Exercice1)
Observation graphique des commandes ( IMPROC ")

Utilisation de la programmation structurée:

approche analytique et systémique

Interprétation du sous-programme de positionnement (Partiel -2)
Etape 1de ladémarche scientifique

Interprétation du sous-programme de positionnemenK Exercice1)
Etape 1de ladémarche scientifique
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Programmation:

Analyse:

Conclusion

Exposé:

L'ANIMATION DES ELEMENTS

Certaines commandes d'animation

ATTIRE

AYANCEGROUPE FCAPGROUPE

DONNE

REÇOIT

REPOUSSE

Exemple desous-programme d'animation(P8rtie3-4)

Exécuter le programme

Utiliser IMPROC " pour la partie animation

Construire unsous-programme d'animation

Faisant suite ausous-programme de positionnement

Complétant le programme

Exécuter le programme (Exerc1ce2)

Utiliser IMPROC " pour le sous-programme déjà créé

Utilisation de la programmation structurée: approche analytique et systémique

Interprétation de l'animation (Part1e3-4)

Etape 2 et 3 de ladémarche scientifique

Interprétation des sous-programmes d'animation

Etape 2 et 3 de la démarche scientifique

Démonstration synthèse (Part1e5)

Exemple: Milieu de travail et famille.
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PARTIE 1

0.1

MILIEU.DE.TRAVAIL



p>
1C?

0

PARTIE2

J

o.i

MILIEU.DE.TRAVAILB

0.1.1 0.1.2 0.1.3 0.1.4

PATRON COMMIS SECRETAIRE JOURNALIEI



p> JC4

PARTI E3

0.1
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0.2.2

CONCER
TATION



fpl

W\

106

LA DEMO 3

Il s'agit d'un exemple portant sur l'approche systémique.

Dans un premier temps, on présente deux systèmes Indépendants, soit un milieu de travail et
une famille.

Ensuite on relie les deux systèmes en plaçant la mère de famille dans le milieu de travail
On peut alors observer une modification du comportement des deux systèmes sans qu'il yait
de changement dans les commandes propres à chacun des systèmes.



ATELIER NO 3

ETUDE DE LA NATURE DU POLITIQUE --- LE CONCEPT DE RELATION D'INFLUENCE

,.n -, ♦ « Pour aborder le concept de relation d'influence, il est conseillé de référer d'abord è
un certain nombre de définitions que vous avez dêjè en main, ô savoir politique
Î5fr^é+tlque> P°uYor* Jnnu8nc*. conception du monde. Ces définitions-» sontimportantes pour saisir la nature du politique. Ensuite, voyez les deux premières propositions
analytiques qui expriment le lien entre le politique et l'Influence.

Voici, en trois sous-groupes, les seize liens d'influence assortis d'exemples où A
représente la France et Breprésente l'Iran.

Les liens d'influence de base exprimant une seule relation d'Influence, celle de la dominant» ou
de la non-dominance.

Schéma type

1- A B : non-dominance
2- A > B : domlnancedeA
3- A c B : non-dominance deA

4-A<-

5-Av
B : dominancedeB

B : non-dominance de B

exemples

Situation où laFrance et l'Iran s'ignore.
La France convainc l'Iran à luivendre du pétrole.
La France ne convainc pas l'Iran de libérer des
otages.

L'Iran convainc la Franceè lui vendredesarmes.
L'Iran ne convainc pas la France de rompre avec l'Irak.

Il est possible de pousser plus loin la logique de ces relations d'influence de base en les unissant
deux àdeux. Ceci permet de dégager un lien d'influence plus fort entre les agents Aet B.

Schéma type

6- A c> B : non-domin8tiondeA

7- A < > B : codomlnation

8- A > > B : domination de A

9- A<-

10-A>-

11-Ao-

< B : domination de B

-< B : non-domination

- B : non-domination de B

exemples

La France convainc l'Iranô lui vendre du pétrole,
mais pas de libérer des otages.
La France convainc l'Iran è lui vendre du pétrole
et l'Iran convainc la France è lui vendre des 8rmes.
La France convainc l'Irande lui vendre du pétrole
mais l'Iran n'obtient pasde rupture entre la France
et l'Irak.

La France neconvainc pas l'Iran de libérer des
otagesmais l'Iran obtient des armes de la France.
La France n'obtient pas libération des otages et
I'lr8nneconvainc pas la France rompre avec l'Irak.
L'Iran convainc la France ô lui vendre des
armes, mais non de rompre 8vecl'Irak.
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Les relations d'Influence deviennent plus complexes si onassxie trois des liens d'influence de
base.

12-A < o B : prédominance de B

13-A > o B : non-prédominancede B

14-A <> >B : prédominance deA

15-Ao -< B : non-prédomin8ncedeA

La France convainc l'Iran è lui vendre du pétrole et
l'Iran convainc la France à lui vendre des armes,
cependant La France n'obtient pas libération des otages.

La France convainc l'Iran à lui vendre du pétrole. L'Iran
convainc la France è lui vendre des armes, mais n'obtient
pas de rupture entre la France et l'Irak.
La France convainc l'Iran a lui vendre du pétrole, mais
n'obtient pas libération des otages et l'Iran neconvainc pas
la France rompre avx l'Irak.

La France n'obtient pas la libération des otages alors que
l'Iran convainc la France, qui refuse de rompre evœ
l'Irak, de lui vendre des 8rmes.

Tous les liens d'influence de base peuventêtre présents comme dans le cas suivant.

16-A <> o B : non-prédominance La France convainc l'Iran è lui vendre du pétrole sans
obtenir 18 libération des otageset l'Iran œnvainc 18
France de lui vendre des armes, sans obtenir une rupture
entre la France et l'Irak.
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DES LIAISONS D'INFLUENCE OBSERVÉES DANS LA RÉALITÉ

CITATION 1

Mikhaïl Gorbatchev, " Moscou et Washington è la croisée des chemins-, LA PRESSE.
Montréal, Jeudi 8 février 1987, p. A 12

"Les relations (entre Moscou et Washington) sont à la croisée des chemins. Il est
nécessaire de trouver la volonté et la force de les faire progresser. Il n'y a pas d'alternative à la
coexistence. (... )On doit abandonner Vidée que l'URSS aplus àgagner que les États-Unis èl'amélioration
des relations bi-latérales."

CITATION 2

SYLVIE KAUFMANN, " L'URSS cherche às'extirper du bourbier afghan", Le Soleil.
Québec, mardi 27 Janvier 1987, p. B 5

"Des signes moins visibles tendent èaxréditer Vidée que les deux chefs actuels du Kremlin
et de Kaboul, Mikhaïl Gorbatchev et Najlb, ne verraient pas d'un mauvais oeil un Afghanistan "neutre et
non-aligné" non hostile èl'URSS, situation qui prévalait avant 1972.

En renouvelant ses offres de gouvernement d'unité nationale, M. Najib a pris soin de
souligner (...) qu'il n'exigeait pas" le monopole du pouvoir"."

CITATION 3

PRESSE CANADIENNE, "Flora Macdonald accuse les Américains d'être "aussiFKt*>t unnAi/ic , ignorantsqu.nsen Qnt rairv <a Presse. Montréal,
samedi 7 février 1987. p. A 12.

Le premier ministre Brian Mulroney a affirmé mercredi que M. Yeutter (représentant
américain du commerce) avait fait montre d'un manque total de sensibilité et d'une "stupéfiante ignorance"
de la réalité canadienne en disant que le Canada devait être prêt èinclure la culture dans les négxiations
canado-améhcainessur le libre-échange.
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CITATION 4

PRESSE BEYROUTH, "La crise des otages est entrée (tons une phase de négociations
secrètes," La Presse, Montréal, mercredi 7 février 1987, p. C8.

Le DILP (Djihad islamique pour la libération de la Palestine) réclame, en échange de la vie des
quatre otages, la libération de 400 arabes détenus dans les prisons israéliennes, ce qu'Israël aaussitôt
refusé. (... )Interrogé èla télévision. Shamir précisait que dans le cas présent, Israël "pourrait envisager
de négxier" mais qu' "aucune requête en ce sens n'a enxre été faite". Il ajoutait que pour xn gouvernement
il s'agirait "d'échange de prixnniers" -400 détenus arabes xntre un aviateur israélien-, tfens le cadre
d'un acxrd "qui permettrait aux quatre universitaires enlevés èBeyrouth de retrouver la liberté".

POUR CHACUNE DES CITATIONS. INDIQUEZ LA LIAISON D'INFLUENCE EXPRIMÉE DE MEME QUE
LA RELATION D'ORDRE QUI S'ETABLIT ENTRE LES ETATS CONCERNÉS.

CITATIONS LIAISON D'INFLUENCE RELATION D'ORDRE

1

2

3

4



COURS 18/2/87

Avant la présentation

Donner le plan du xurs
Expliquer lafiche de présentation
Expl iquer lafiche d'observation
Expliquer l'importanx de 18 théorie pour xmprendre la réalité

Présentation des projets

Lx liens d'influenx
Lx liens d'influenx dans lesystème politique international

Lelien avx la réalité

Exemplœ de la théorie appliquée àla vie internationale (hypothèx)
Travail sur dx citations

Evaluation de la participation

Les liaisons d'Influence dans la vie politique internationale

Il xt possible de faire dx hypothèsx en reliant la théorie avx l'obxrvation de la réalité.

VOICI QUELQUES HYPOTHESES QUE YOUS POURRIEZ FORMULER SUITE AVOTRE TRAYAIL
THEORIQUE.

Lx relations bilatérales entre l'URSS et lx EU xnt dx relations de codominatlon.
entre dx copulssancx parxque cx états exerxnt dx influenxs pxitivx l'une envers l'autre
dans le domaine militaire.

Lx relations multilatéralx auxquellx participent lx EU et l'URSS Al'intérieur dx
Nations-Unis xnt marquéx par la prédomlnanx dx EU.

Par le terrorisme, dx Etats du tiers-monde essaient de quitter leur situation
d'infrapuissanx pour avoir une liaixn d'influenx marquée par une Influenx prédominante sur
dx Etats de moyenne et grande puissanx.

QUELLES RECHERCHES DEYRIEZ-YOUS FAIRE POUR CONFIRMER OU INFIRMER CES HYPOTHESES?
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COURS 23/2/87

ATELIER 4

Pour l'atelier no 4, vous avez à poursuivre votre travail en
approfondissant davantage l'objet de la science politique, c'est-à-dire les
relations d'influence. Vous savez ce que sont liens et liaisons d'influence.
Cette distinction est Importante pour comprendre ce qu'est un appareil et un
réseau, ce qu'est l'Institutionnel et l'opérationnel. Elle sert aussi à bien
percevoir la position d'un acteur en tant que partie d'un système ou d'un
processus d'actions.

Lors de l'atelier no 3, vous avez travaillé les propositions
analytiques 1 et 2 présentées dans vos notes de cours. Maintenant, vous
étudiez les propositions 3 et 4 pour ensuite les appliquer au système
politique international.

Le système politique que vous Illustrez comprend actuellement
des liens et des liaisons d'Influence. A la fin de l'atelier, 11 contiendra des
positions d'influence s'exerçant dans le cadre d'appareils ou de réseaux
internationaux.

Les définitions données dans vos notes de cours peuvent être
précieuses.

Le tableau ci-Joint Illustre les différentes facettes de votre atelier.
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POSITIONS D'INFLUENCE, SYSTEMES D'INFLUENCE, PROCESSUS D'INFLUENCE

Voici les différentes positions d'influence et les symboles les représentant

© GOUVERNANT ou SÉLECTEUR

AGENT ou INTERMÉDIAIRE

SUJET ou EFFECTEUR

UNITÉ

COMPARATEUR

REGLEUR

DÉTECTEUR

J;"!^

L'ordre d'Importance des pxtx, seuls ou groupés, xt le suivant:

0>A >EI> D>A >Q >

Un acteur politique peut oœuper
un ou plusieurs postes d'Influent

T.Ti *.A'.t"l".t*tîîâftâf^ît-ût*tôrtjWA.'A'AlA. JV.l"t *-l* T.* T*1**. *1*.**ft***1*1**-?-*-"-' -'- ' -*-'-»****'a1a1a*a1*1*1a *t 1*1aZà1j1*.'a1*1»1*1*1 jZjIj 1j .*j: i.'i Itlà ZalaZ.Zê1aZa1jZm1.

Il xt important de distinguer un système d'un processus.
Le premier établit l'enxmble des liens poxiblx entre lx xteurs.
Le secondmontre lx liaisons qui se réallxnt succxivement è l'intérieur du système ou avx d'autrx systèr

/n\ \ <2>

«»î A
C 71 *<3>

VOICI QUELQUES ILLUSTRATIONS

SYSTEMES

B

SANS GOUVERNANT

PROCESSUS

:::::::x::x:::::::::<^^:>:x:::::::::::::::::::::::

tt*™:::^^^

•x-i^x-i'xx^y^Tivx-x^Xviï:^:::-^
:;:>;:::::::i:::;:::i:: C ï^mffl&ï

<2>

U)
<'

a;>1>

/©*
r

T«•>

c



COURS 18/3/87

Les positions d'Influence dans la vie politique Internationale

Avant la préxntation
Donner le plan du xurs
Expliquer l'obxrvation de lapréxntation de façon à dégager une ou dx hypothèsx

Préxntation dx projets
Par pxition d'influenx, notreéquipe entend...
Lx représentations cholslx par l'équipe pour préxnter lx différentx pxitions d'influenx
Lx pxitions d'influenx dans lesystème politique International

Le lien avx la réalité
Exemplx de la théorie appliquée à lavie Internationale (hypothèsx)
Une hvpothèx xt lexns donné à une rxherche. (Voir Qu'est-cequ'unehypothèse?)

Evaluation de la participation

VOICI QUELQUES HYPOTHESES QUE VOUS POURRIEZ FORMULER SUITE A VOTRE TRAVAIL THEORIQUE.

A
OBSERVATION 1: un sélxteur définit lx orientations de l'enxmble d'une organixtion et a, par
xnséquent, une influenx pxitive sur tous.

OBSERVATION 2: à l'ONU, lx EU ont une influenx réelle plus largeque xlle qui lui xt attribuée par
la Charte de VONU.

HYPOTHESE: Au Nations-Unix, lx Etats-Unis jouent un rôle de sélxteur parx qu'ils peuvent
influenxr pxitivement l'enxmble de l'appareil grêx à leur droit de veto, leur apport financier et
leur xntrôle dx fonctionnalrx Internationnaux de l'organisme.

B
OBSERVATION 1: un xmparateur transmet lx orientations du sélxteur aux effxteurs d'une
organixtion de même que lx réxtions dx effxteurs au sélxteur. Il a, par xnséquent, une
Influenx pxitive sur une partie de l'organixtion et peut même xpérer Influenxr le sélxteur et
devenir ainsi un sélxteur à xn tour.

OBSERVATION 2: à l'ONU, au Commonwxlth, le Canada x fait souvent le porte parole dx États du
Tiers-Monde auprès dx grandx puisxncx. Il a même essayé de jouer x rôle de conciliateur au
xmmet dx xpt à Versailles au moment de la crix économique dx annéx '80.

OBSERVATIONS le Canada et l'Italie ont demandé de participer aux travaux dx grandx puisxncx
portant sur lx décisions à prendre fax ô l'avenir économique du monde oxidental.

HYPOTHESE 1: Sur la scène internationale, le Canada a un rôle de xmparateur en jouant lx
xnclliateurs dans lx organismx Internationaux dont il xt membre.

HYPOTHESE 2: Le Canada, lors du dernier xmmet économique dx xpt grandx puisxncx
du monde oxidental, a essayé de x hausxr au rang de sélxteur en demandant de faire partie du
groupedx cinq.
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Qu'est-ce qu'une hypothèse?

Une hypothèx xt une prédiction qu'il faut vérifier en falxnt une rxherche.
Evidemment, une prédiction ne s'improvlx px si on veut être crédible. (Lx dlxurs de bonne
aventure,eux-mêmx, vous le xnfirmeront.) Pour être crédible, une hypothèx doit faire suite à
au moins deux obxrvations Indépendantx l'une de l'autre que Von veut mettre en relation. Une
démarche s'impox pour poxr dx hypothèsx. Dans un domaine xmme xlui dx relations
Internationalx, on ne dlspox px de laboratoire pour vérifier si l'obxrvation 1 xt la xux de
l'obxrvation 2. Pour l'obxrvation 1, on utilix xuvent dx théorix qui préxntent dx
généralixtions, c'xt à dire dx xnsidérations qui apparaisxnt dans la plupart dx cx. Par
exemple, voici Vobxrvatlon1 tirée de réflexions théoriques: Un État Influant fait agir
d'autres États selon sa volonté et a le choix d'accepter ou de refuser l'Influence
venant d'un autre. Voilà une définition théorique qui xt une généralisation faite à partir d'un
grand nombre d'obxrvations. Pour faire une hypothèx en relations internationalx, l'obxrvation1
xt habituellementunedéfinition théoriquequi xt mix en relation avx une obxrvatlon prix dans
l'actualité politique. Continuons notre exemple. Le Japon semble économiquement prendre
de plus en plus de place sur la scène Internationale. C'xt l'obxrvation 2. On peut mettre
en relation lx obxrvations1 et 2 de façon è dégager une hypothèx xmme xlle-ci:

Depuis 10 ans, le Japon xt devenu une surpulsxnx parx que sx relations éxnomiqux
font l'objet de lialxns d'influenx pxitive peu Importe l'influenx venant dx autrx Etats.

Voilà une hypothèx de rxherche, une prédiction qu'il rxte à vérifier pour voir si
vraiment, dans chxune de leurs relations éxnomiqux, lx japonnais ont une relation d'influenx
pxitive avx tous lx Etats qu'ils ont apprxhés économiquement depuis dix ans. A la fin de la
rxherche, on pourra dire que la prédiction était juste ou non. Qu'une hypothèx x vérifie ou non,
xla n'a px d'importanx; x quixt importe, c'xt de pouvoir juger Vhypothèx en dixnt qu'elle xt
vraie ou fausx.

N.B. Vous remarquerez que la formulation de Vhypothèx fait état dx deux observations
mais de façon différente de xlle posée au point de départ. La définition théorique ( ixue de multiples
obxrvations) a été précisée pour que le chercheur sxhe bien quellx informations 11 doit trouver
dans la dxumentaion sur le sujet. Actuellement votre travail sur ordinateur vous enseigne à
précixr dx définitions pour lx rendre observables et par le fait même utilisables pour poxr dx
hypothèsx de rxherche: bax detoute recherche xientifique.

Pour votre obxrvation dx préxntations d'aujourd'hui,dégagez
1o l'obxrvation 1 (définition théorique obxrvable),
2o l'obxrvation 2 (actualité politique internationale);
3o mettez lx deux obxrvations en relation (délimitez la rxherche à faire);
4o faitx votre prédiction.

Votre hypothèx xt un "sujet" de rxherche xientifique.
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ATELIER NO 5

Récapitulation

1- Le pouvoir politique réside dans lx relations d'influenx pxitive ou négative que x livrent lx
États à traversdx organixtions ayant laforme de résxux, d'appareils ou lx deux formx è lafois.

2- Lx relations d'influenx ont un impxt en fonction de la pxition d'influenx qu'oxupent lx États
dans lx rérxux et/ou lx appareils.

Objet des prochains ateliers

3- Lx liaisons d'influenx qui x vivent à l'intérieur dx résxux et dx appareils xnt le moteur de
l'xtion politique, du jeu politique. L'xtion politique xt déterminée p8r deux fxteurs:

- lx règlx du jeu ( normx: x qui xt bien)
- lx stratégix ( règlx d'xtion: x qu'il faut faire pour être efficax.) Habituellement, lx

stratégix x définissenten conformité avx lx règlx du jeu, mais px toujours.

4- Lx règlx du jeu politiquedéterminent
-lx enjeux
-lx participants
-lx équipx ou coalitions
-lx règlements
-le système de pénalités

qui forment dx structurx politlqux qui peuvent avoir une dx
formx suivantx

-la hiérarchie (lx pxitions d'influenx xnt spécialisées: gouvernant, agent.sujet)
-la stratarchie ( un agent peut auxi avoir un rôle de gouvernant)
-la coarchie (tous lx xteurs peuvent avoir toutx lx pxitions d'influenx)
-l'anarchie ( il n'y a px de gouvernant)

5- Lx stratégix politiqux repoxnt sur deux objxtifs:
-la maitrlx desx txtiqux d'influenx
-Vemprix sur lx txtiqux dx autrx

6- Lx moyens dont dispoxnt lx États pour mettre en xuvre lx stratégix xnt:
-la connaissance qui donne maitrix et emprix sur lx txtiqux d'influenx
-lx supports (resxurcx matériellx) qui donnent la maitrix de sx txtiqux d'influenx
-lx statuts (le prestige) qui donnent Vemprix sur lx txtiqux d'influenx dx autrx
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a- mrrPTS Pf sciences POLmoUES

GOUVERNER - INFLUENCER • FAIRE AGIR OUaOUUN DE FAÇON ÀRENFORCER SAPOSITION D'INFLUENCE

Objet
d'étude

Relations d'influence Systèmes structurant des positions
d'influence selon les préférences des
acteurs politiques

A<—> B= égalité—> coarchie —> petite puissance

Gouverner A>—> B« domination —> hiérarchie —> grande puissance

Ao—>B =prédominance--) stratarchie—> moyenne puissance

ou

anarchie

Relations d'ordre

—> co-puissance

—> supra/infra-puissance

—> sur/sous-puissance

Tableau général des concepts étudiés qui scot appliqués aux relations internationales dans lecadre du cours 385-950

R- HfrTHnnFfi INTFII PTTiiri I FR FT THITMlOlffS PFT)AfiOGIQUES

Méthodes Techniques pédagogiques

Démarche scientifique —> Rapportde laboratoire

Démarche analytique —> Porgrammation structurée allant de laperception globale aux composantes d'un concept

Démarche systémique —> Programmation structurée interreilant des systèmes de relations
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ATELIER FINAL

Cet atelier xt important pour plusieurs raixns:

1- il résume tous lx xnxpts de lasexion,
2- il oblige àdéxmpoxr le problème en petits problèmx,
3- il oblige è utilixr la récursion.

18iX^SS^XS^^ rapport individuel sur les observations faites tant dans
les présentations àl'écran que dans la documentation distribuée depuis le début de Vannée.

vniri le suiet de cet atelier, faction politique semble dominée par une loi qui vous estnrésentfc dans vS notes de cours. Vous Illustra cette loi en montrant comment elle s'applique
surTaIcène *nte?na«onale dans les relations entre les petites, moyennes et grandes
puissances.

Maintenant, voici le plan de l'atelier.

1- Vous construisez un diagramme logique qui solutionne le problème qui vous est posé. Vous remettez votre
diagramme mercredi prxhain. Ce diagramme contient les caractéristiques suivantes:

ÊÏÏÏÏi^ * ^ LES ACTEURS POLITIQUES et LES ACTIONS
POLIT lOjBj^ ôlômenl Qu chacune ^ ^ms du diagrômme logique sont contenus dans des cases sous formes de
rectangles;^ ^^ ^ diagramme qui implique un choix est représenté non pas par un rectangle mais par un
losange duquel part deux lignes selon que le choix est positif ou négatif.

2- Yotre programmation incluera deux éléments nouveaux

a- larécursion i.e. une procédure s'appelle elle-même;
b- elle utilisera lacommande SI ou SISINON et/ou STOP.

3- Pour la présentation, vous utiliserez les procédures de présentations qui vous ont été enseignées dans le
programme SURPRISE de même que la procédure IDENTIFIES.

4- Au moment de la présentation, vous remettez votre travail sur disquette et la version finale de votre p^sgramme
logique: vous ne remettrez pas le texte de votre programmation.

N.B. Vous trouverez ci-joint un tableau résumant les concepts que devra contenir votre JEU POLITIQUE.
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Voici la conclusion de votre travail.

Dans le présent exercice, 11 y a.trois parties:
- d'abord une revue desconcepts et des notions de relations internationales que vous avez abordés
soit par la lecture detextes, soit lors d'exposés;
- ensuite, une application de méthodes intellectuelles que vous avez utilisées au cours de la
session;
- enfin, un feedbach sur l'ensemble du cours.

PARTIE 1

1- Al'heure actuelle, 11 existe trois catégories de sujets du Droit International.
Nommez-les et donnez unexemple pour chaque catégorie.

2- Nommez les trois éléments nécessaires pour constituer un Etat.

3- Nommez les quatre attributs que possède un Etat souverain sur la scène internationale.

4- Quel élément fondamental distingue les relations coarchiques, hiérarchiques et stratarchiques
qui forment les structures politiques?



PARTIE 2

Dans cette partie, vous avez un problème à résoudre. Ce problème est l'analyse d'un concept: jeu
politique ou jeu d'Influence. Pour faire votreanalyse, vous décomposez le concept en utilisant les
techniques d'analyse enseignées au cours soit le scénarioet le diagramme logique.

Voici votre problème. Yous êtes journaliste à VUNESCO. Vous constatez comme tout le monde qu'il y
a unaffrontement entre les Etats du Tiers-monde et des grandes puissances. Des résolutions ontété
votées, mais les Etats-Unies et la Grande Bretagne ne veulent pas les financer en payant de fortes
cotisations. Yotre journal vous demande un article qui analyse le Jeu d'Influence qui se vit à
VUNESCO.

Vous connaissez la loi du jeu politique et vous vous en servez comme base de votre article. Pour
analyser la situation, vous utilisez la démarche préparatoire à la programmation: scénario de ce
que vous aimeriez représenter à l'écran et le diagramme logique qui présente l'enchaînement
logique des actions que l'ordinateurexécuterait.

NB -Vous n'avez pas à écrire l'article qui en découlerait, seulement la petite histoire que
symboliseraient les billes à l'écran et le schéma sous forme de rectangles et de lozanges
Interreliés.
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ANNEXE 2

MATÉRIEL D'EVALUATION

OBSERVATION PARTICIPATIVE page 122

QUESTIONNAIRES-FEEDBACH 127

RAPPORT DE L'OBSERVATEUR 133

121



$È\

P)

OBJECTIFS

OBSERVATION

Définir les paramètres d'une expérimentation rigoureuse ^_ . x. .. .
Recueillir des informations sur les comportements et les attitudes des étudiants

face à l'objet du cours
l'utilisation de l'ordinateur
l'utilisation de Micrel

au matériel: documentation Micrel
dxumentation donnée
dxumentation à trouver

Recueillir des informations sur des caractéristiques pertinentes de ces étudiants
Mesurer leur degré de satisfaction face àleurs apprentissages

en science politique
en politique internationale
en informatique
en méthodes des sciences humaines

Yérif1er leurs apprentissages

122

DEROULEMENT DE L'OBSERYATION

Il yaura des informations qui seront recueillies par des questionnaires au début et àla
fin du cours. D'autres questionnaires pourront être administrés aux étudiants en cours de session
dépendant des informations recueillies par l'observation participative.

Le premier questionnaire sera administré le premier jour pour
- identifier les connaissances des étudiants en politique Internationale et en Informatique
-identifier leurs intérêts académiques et professionnels
- identifier la place du travail intellectuel dans leurs préoccupations àpartir de leurs jeux préfères

Le deuxième questionnaire sera administré après Vatelier sur les commandes Micrel. Ce
deuxième questionnaire vise à réunir des informations sur les attentes des étudiants face aux
apprentissages àfaire, sur leurs appréhensions, et sur leur intérêt pour ce type de cours.

Le troisième questionnaire administré àla fin du cours visera àmesurer la satisfaction
des étudiants en comparant leur perception de leur vécu avec leurs attentes.
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OBSERVATION PARTICIPATIVE

L'observatloon participative pratiquée dans ce projet correspond àune implicationi de
l'observateur dans 1^pfoiet^ (ternier travaille avec le langage Micrel soit pour réaliser les mêmes
£Z^nurieTetudlanté soit pour réaliser des projet plus personnels, soit pour aborder 1étude duS vfa Mic^ ««J» c1n^ meutes avant les étudiants pour s'assurer
ffittteU dsponibleTt pour observer l'arrivée des étudiants. Il sui les procédures pour?'ob^ étudiants et pour l'observation des différentes équipes. Ala fin dune
scéance de travail, après que tous les étudiants sont partis, 11 vérifie le matériel.

Une session de travail comprend trois heures où chaque heure inclut 50 minutes de
travail et une pause de 10 minutes. L'observateur aura donc 150 minutes de travail par session qui seront
réparties en étapes d'observation:

1- observation de l'ensemble 20 minutes
2-arrêt 10 minutes
3- observation de l'équipe 1 20 minutes
4- observation de l'équipe 2 20 minutes
5-arrêt 10 minutes
6- observation de l'équipe 3 20 minutes
7- observation de l'équipe 4 20 minutes
8-arrêt 10 minutes
9- observation de l'ensemble 20 minutes

Achaque scéance de travail, il yaura rotation des équipes de façon àce que chacune des équipes porte àtour
de rôle les quatrenuméros.
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OBSERVATION DE L'ENSEMBLE

Suppl
Organisation

spontanée voulue refusée aucune



/jpff?)

M01_

PAUSES /DIGRESSIONS

i.

rET VIENT

EMPS DE PRODUCTION

!p$\

ROLES:
wâper

ire les commandes
oéfinir le projet
Jpulller la documentation informatique

3u111er la documentation académique
regarder travailler les autres
demander assistance

1res, spécifiez

ATTITUDES:

THMOSPHEREU4

concentrées
actives
soumises
Indifférentes
craintives
négatives
autres, spécifiez

OBSERVATION D'UNE EQUIPE

NUMERO DE L'EQUIPE

NO 2

NO 4

NO DEBUT FIN
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EQUIPIERS:

DUREE

NO TRAVAIL MOTIVE NON MOTIVE

NO(NP) DEBUT FIN DUREE

NP El NP E2 NP E3 NP E4

tendu détendu
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CUEILLETTE DES COMMENTAIRES PENDANT L'OBSERVATION DE L'ENSEMBLE
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quipe 2

Équipe 3
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Equipe 4
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QUELQUES INFORMATIONS

NOM CODE PERMANENT SEXE

MASC. D FEM. D

CONCENTRATION NO

1- COMBIEN D'HEURES DE COURS SUIVEZ-VOUS CHAQUE SEMAINE?

2- AVEZ-VOUS UNTRAYAIL A TEMPS PARTIEL?

3- VOTRE CONCENTRATION A-T-ELLE ETE L'OBJET D'UN
1er CHOIX D
2e CHOIX D
3e CHOIX D EFFECTUE AYANT D'ENTRER AUCOLLEGE D

APRES MON ENTREE AU COLLEGE D

4- AVEZ-VOUS DECIDE DE VOTRE ORIENTATION POUR L'AN PROCHAIN?

5- SI OUI,ALLEZ-YOUSA L'UNIVERSITE? D

OU AILLEURS? D PRECISEZ

6- SI YOUS ALLEZ A L'UNIVERSITE, QUEL DOMAINE D'ETUDESAYEZ- VOUS CHOISI?

7- AYEZ-VOUS DEJA UTILISE UN ORDINATEUR?

8-SI OUI, ETAIT-CE POUR DESJEUX? D
DES MATHS? D

DU TRAITEMENT DE TEXTE? D
DE LA PROGRAMMATION? D

9- AVEZ-VOUS DEJA SUIYI UN COURSDE SCIENCES POLITIQUES?

10- SI OUI, LEQUEL?

11- AVEZ-VOUS DEJA SUIVI UN OU PLUSIEURS COURS TRAITANT DE RELATIONS INTERNATIONALES?

12-SI OUI, ETAIT-CE EN HISTOIRE D AU NIVEAU SECONDAIRE D ET/OU

COLLEGIAL D
EN GEOGRAPHIE D AU NIVEAU SECONDAIRE D ET/OU COLLEGIAL D
EN ECONOMIQUE D AU NIVEAU SECONDAIRE D ET/OU COLLEGIAL D
EN POLITIQUE D AU NIVEAU SECONDAIRE D ET/OU COLLEGIAL D
AUTRE D SPECIFIEZ:

MERCI POUR CES INFORMATIONS!
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EVALUATION DE LA PARTICIPATION

Dans le but de réfléchir à nouveau sur ce que J'apporte è l'équipe et sur ce que l'équipe m'apporte,
choisissez la phrase qui convient le mieux à votre situation.

1- Mon équipe me reconnaît une compétence particulière

-quant è l'utilisation de l'ordinateur; D

-quanta l'Illustration duconcept;- D

-quant è la xmpréhension du travail è faire; D

-quant è 18 œnsultation de la dxumentatlon; D

-quant è lad/namlque du groupe (J'enxurage, stimule, détend, etc legroupe.); D

-quant ô la capxité d'expliquer nos trouvailles; D

-eutre (précisez)

2- Mon équipe ne me rexnnait pasde xmpétence particulière, je participeè tout. D

3- Mon équipe ne me reconnaît p8S de xmpétence particulière, surtout, J'observe. D

4- Ce que j'aime le moins dans xtte équipe, c'est

5- Ce que j'aime le plus dans cette équipe,c'est

6-Commentaires_

AU YERSO DE LA FEUILLE, ECRIVEZ YOTRE NOM ET VOTRE NOTE DE PARTICIPATION SUR /2
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EVALUATION DE LA PARTICIPATION

Dans le but de réfléchir ànouveau sur x que j'apporte è l'équipe et sur œ que l'équipe m'8pporte, Je
xche la phrase ou j'enxrcle lechiffre qui xnvlent le mieux ôma perxptlon.

1- Pour x genre de xurs, le nombre Idéal pour former une équipe est 2 3 4 membres.

2- Mon fonctionnement dans l'équipe est le même: çava bien! D

3- Mon fonctionnement dans l'équipe est le même: ça ne vapas bien I D

4- Mon fonctionnement dans l'équipe s'est amélioré! D

5- J'ai un nouveau rôle dans l'équipe. q

Lequel?

6- Mon équipe fonctionnait bien et xla xntlnue de la même manière. D

7- Depuis la dernière présentation,
mon équipe x xnt xmme avant pour faire lexurs. D
mon équipe x xnt pJus. è Vaix pour faire lexurs. D
mon équipe x xnt moins à Vaix pour faire lexurs. D

8- Qu'xt-x qui vous xmble le plusdifficile dans x xurs (ne cochez qu'une xule réponse)
le travailenéquipe q
le travail avx un ordinateur O
lx préxntations è tout legroupe q
le nivxu d'abstrxtion de la matière è Vétude( Illustrer dx xnxpts) D
lx dimensions du loxl de travail q
ladisponibilité oes resxurxs humainx et m8tériellx D
8utre, spécifiez

7- Qu'xt-x qui vous xmble le plus fxile dans x xurs (ne cochez Qu'une xule réponse)
letravail en équipe •
letravail avx un ordinateur •
lx préxntations è tout legroupe O
le nivxu d'abstrxtion de la matière è l'étude( illustrer dx xnxpts) D
lx dimensions du local de travail •
ladisponibilité dx resxurxs humainx etmatériellx D
autre, spécifiez

8- Jeme xns utile dans mon équipe. •

9-Je ne me xns px utile dans mon équipe. g

AU VERSO DE LA FEUILLE, ÉCRIVEZ VOTRE NOM ET VOTRE NOTE DE PARTICIPATION SUR /20



EVALUATION DE LA PARTICI PATION-ATELIER NO 5- 8/4/87

L'évaluation de la participation n'est pas un jugement en termes de
comportements bons ou mauvais. C'est plutôt une réflexion sur son propre
rôle dans l'équipe. La présente réflexion vous propose de vous situer par
rapport aux autres et de situer les autres équlplers par rapport â vous. Ceci
peut vous être utile lors de la prochaine présentation où on demandera â un
des équlpiers choisi au hasard de mener la présentation du travail de l'équipe.

Pour vous aider dans cette réflexion, voici quelques questions.

A- Supposons qu'aujourd'hui tous les membres de ton équipe sont victimes
d'une épidémie à laquelle tu as échappé. Pourrais-tu assumer seul la
présentation des travaux de ton équipe? (Choisis une seule réponse et indique-la en
encerclant le chiffre qui la précède.)

1 Oui, j'assumais déjà x rôle.

2 Oui, même si x n'était px moi qui était mandaté pour faire la préxntation.

3 Oui, je participais déjà à la préxntation et je pourrais tenir le rôle dx autrx
présentateurs xns problème.

préxntation

4 Oui, si Robert ou quelqu'un m'aide àl'Installation du logiciel.

5 Oui, si Robert ou quelqu'un s'oxupe du fonctionnement de l'ordinateur pendant la

6 Oui, je pourrais xutenir la préxntation tout xul même si, lors du travail en
atelier, mon rôle a été passif : xlui d'obxrvateur.

7 Oui, je me débrouillerais tant bien que mal.

8 Non, je ne pourrais px xutenir la préxntation tout xul même si jefais déià une
partie de la préxntation. J

9 Non, jene pourrais px xutenir la préxntation parx que je ne xnnais dx assez le
programme de mon équipe.

10 Non, jene pourrais px xutenir la préxntation parxque jen'ai px suffixmment
pris xnnaisxnx de la dxumentation.

1* Non, je ne pourrais px xutenir la préxntation parx que j'ai été absxnt(e) lors
de la préparation de la préxntation.

12 Non, je ne pourrais px xutenir la préxntation parx que, lors du travail en
atelier, mon rôle a été passif : xlui d'obxrvateur.

13 Autre, spécifiez
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B- Si vous aviez succombé à l'épidémie, lequel de vos équiplers devrait être
en santé pour assurer une présentation de qualité? (Nommez un seul nom.)

C- Même si vous et vos équiplers assumez plusieurs rôles dans l'équipe
pournez-vous associer le nom de chacun de vos équiplers à l'uni des tâches
énumérées ici: (Ecrivez le nom devant la tâche qui correspond le mieux àvotre perception de
lequipier)

NOMS TACHES

Programmeur

Penseur

Animateur

Observateur

Aucune des tâches précédentes

Autre, (spécifiez.

AU VERSO, ECRIVEZ VOTRE NOM , VOTRE NOTE DE PARTICIPATION /20
ET VOS COMMENTAIRES, S'IL YA LIEU.
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EVALUATION GLOBALE

Il est certain que le cours que vous venez de suivre n'a que peu de choses en
commun avec vos cours réguliers. Les apprentissages ne se mesurent pas de
la façon traditionnelle non plus.

Voici deux questions pour vous aider à clarifier ces apprentissages.

1- Listez les concepts que vous avez appris.
Listez les méthodes de travail intellectuel que vous avez utilisées.

2- Supposons qu'en septembre prochain, l'équipe de chercheurs peut offrir
12.50$ de l'heure à l'un d'entre vous pour travailler à temps partiel avec eux
au cours de la session d'automne.

Pour choisir l'assistant de recherche, on fait un concours où on pose la
question suivante: Si vous aviez à construire un cours à partir du langage
informatique que vous avez utilisé au cours de la session, comment se
déroulerait ce cours? Vous pouvez répondre, si vous le voulez, en faisant
des comparaison avec le cours actuel.
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Rapport d'observation participative

Projet MICREL

133

Voici un bref résumé des observations que j'ai recueillie- en
tant qu'observateur pour le projet MICREL. Dans le but de faciliter
l'analyse des données, le présent texte sera divise en quatre par
ties distinctes: (1) les données comportementales ou non-verbales,
(2) les commentaires exprimés par les équipes, (3) une analyse criti
que de la grille d'observation et (A) mes recommandations personnel
les en tant qu'observateur participant.

DONNEES COMPORTEMENTALES OU NON-VERBALES

Si l'on s'en tient à certaines données recueillies à l'aide de
la grille d'observation, les étudiants semblent avoir manifesté un
intérêt non-négligeable pour un tel projet. Ainsi, on remarque que
seize (16) absences pour un cours de quatre-vingt dix (90) heures,
plus de la moitié de ces absences étant partagées entre trois (3)'
étudiants. L'heure d'arrivée, l'heure de départ des étudiants et le
temps de productivité qui en découle peut être un autre indicatif de
l'intérêt des sujets, surtout que ceux-ci étaient libres de leurs
allées et venues. Les étudiants ont maintenu un temps de production
moyen d'environ deux (2) heures par période sur une possibilité
maximale de deux heures quarante-cinq minutes (sans pause).

D'autres données sont aussi significatives. La plupart des
membres des équipes ne prenaient aucune pause café au cours des pé
riodes allouées au Projet MICREL, pourtant l'utilisation de leur
temps était à leur entière discrétion. De même, il n'y avait aucun
"va et vient" à l'intérieur ou à l'extérieur du local pendant ces
périodes. Les étudiants étaient^très concentrés et très actifs
pour accomplir le travail demandé pour chaque atelier. Malgré l'é-
troitesse du local dans lequel ils avaient à travailler, chaque équi
pe pouvait réaliser les objectifs du cours dans un climat paisible.

Comme dans la plupart des équipes de travail et des groupes,
les activités productrices s'organisaient autour d'un leader.
Celui-ci, dans la majorité des équipes, avait comme rôle de taper les
données^sur l'ordinateur. Les autres coéquipiers l'appuyait dans
cette tâche en lui disant les commandes, en définissant le projet
ou en fouillant la documentation informatique ou académique.
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COMMENTAIRES EXPRIMES PAR LES EQUIPES

Voici, par ordre d'importance (fréquence) les dix (10) com
mentaires les plus souvent exprimés par les différentes équipes.

a) Ce n'est pas de la politique ce cours là

b) Tout va bien

c) C'est plaisant qunad tout va bien mais on est toujours bloqué

d) On manque de connaissances en informatique pour faire le lien
avec la théorie

e) C'est plus de travail qu'un cours conventionnel

f) Je déteste l'informatique

g) C'est toujours la même chose d'un atelier à l'autre, on ne fait
que des ronds

h) Faudrait avoir plus de personnes-ressources

i) On ne comprend pas le travail demande"

La plus fréquente des critiques semble donc résider dans le
fait que les étudiants ont de la difficulté à faire le lien entre les
apprentissages acquis par l'entremise du Projet Micrel et ceux se
rapportant aux notions fondamentales en science politique.

Une deuxième critique importante se rapporte à la difficulté
d'utiliser l'ordinateur et le langage MICREL. Cette critique serait
motivée par les nombreux problèmes (bug) qu'ont rencontré la plu
part des équipes tout au long du projet. Ces problèmes leur fai
saient perdre souvent plus d'une demi heure par période et avaient
comme effet de les décourager. Toutefois, la plupart des problèmes
soulevés (perte de données, difficulté à ramener leurs données dans
la fenêtre d'édition) peuvent être attribuables à un manque d'atten
tion plutôt qu'à une difficulté réelle avec l'informatique.

pa

pr

cute normalement. Bien que cette remarque puisse paraître neutre"
le comportement non-verbal révèle en faite que les étudiants travail
lent^ ce moment, avec enthousiasme.
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ANALYSE CRITIQUE DE LA GRILLE D'OBSERVATION

Dans la réalité, le programme d'observation ne e'est pas dérou
lé tel qu'il avait été conçu au départ, puisqu'une session de travail
comprenait un maximum de 145 minutes. L'observation de l'ensemble à
la fin de la période ne pouvait être effectuée puisque les différentes
équipes quittaient les lieux à des heures différentes. De plus, à la
fin de la période, l'observateur devait s'occuper de ranger le maté
riel, de faire enregistrer ou imprimer les données des différentes
équipes sur une disquette de sûreté et de prendre les heures de départ
des participants.

L'observation de l'ensemble ne s'est pas faite également au dé
but d'une période de travail.- Une première raison réside dans le fait
que les étudiants des différentes équipes n'arrivent pas tous à la
même heure et le fait de consigner les heures d'arriver des différents
étudiants prend une bonne partie du premier 20 minutes. Le deuxième
motif repose sur l'impossibilité d'observer quatre équipes de travail
de façon simultanée étant donné les limites perceptuelles humaines d'un
observateur et les limites posées par l'arrangement matériel du
CRAP

De plus, étant donné le travail très concentré des étudiants
et le fait que ceux-ci ne s"expriment qu'à voix basse, l'application
d'une telle observation de l'ensemble ne permet pas de recueillir
des commentaires qui peuvent être exprimés par les sujets. Il faut
aussi remarquer qu'au début de chaque session de travail, les demandes
d'assistance technique affluentde toute part et que l'observateur est
fréquemment sollicité par les différentes équipes.

En somme, les deux chroniques concernant l'observation de l'en
semble devraient être retirées dans l'éventualité d'une nouvelle expé
rimentation. Elle devrait se limiter à l'enregistrement des heures
d'arrivée et de départ.

Cette demande d'aide régulière des équipes ne facilite pas le
travail d'observation. On ne peut respecter le processus de rotation
qui avait été prévu. Toutefois, cette implication en tant que person
ne-ressource est, selon moi, le moyen privilégié de recueillir les
commentaires des participants. Les commentaires et impressions des
sujets sont difficiles à recueillir, l'observateur étant toujours per
çu comme un espion à l'emploi du professeur ou comme une figure auto
ritaire.

Mise à part les points touchant l'observation de l'ensemble,
les autres chroniques de la grille d'observation sont très fonction
nelles .




